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A l’ouverture de la séance Sir 
■John A. Macdonald a répondu à M. 
Jones que le gouvernement avait 
décidé de continuer le modus viven-
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di pour une année encore, et qu’il 
n’avait pas voulu faire connalire 
celte décision plus tôt parce qu’il 
lui fallait attendre le concours de
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En réponse à Mitchell. Sir John 
a déclaré qu’il avait vu la procla- 

résident Har 
la mer de
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«14 et 41# me mation lancée par le p 
rison relativement à 
Behring ; il dit qu’il n’y a run d’in- 
solite dans ce fait, car le président 
Harrison ne fait qu’obéir à une loi 
votée par le congrès.
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Le Crédit Lyonaale

Lyons, 26—Le Crédit Lyonnais a 
annoncé un dividende de 25 francs 
par action pour 1888.

John Bright monrwnt

Londres, 26—J' hn Bright 
une rechute et il est très faible 
médecin dit que tout espoir est 
perdu.

L’honorable ministre d s finances 
ay^nt proposé que la ch unbre se 
formât en comité des s absides, M. 
O’Brien s’est levé pour offrir un 
amend m^nt, demandant qu'un 
humble adresse so t présentée à Son 
Excellence le Gouverneur Général 
pour lui faire connaître les griefs 
du pays relativement à la question 
des Jésuites.

La motion est ainsi conçue :
Qu’une humble adresse soit pr- 

semee à Sou Excellence le Gouver 
neur-Général, énonçant.—

1. Que cette Chambre considère 
le pouvoir de désavouer les notes 
des Assemblées législatives des pro
vinces, conféré à Son Excellence en 
Conseil, comme une preiogative es
eutielle à l'existence nationale du 

Canada
2. Que ce grand pouvoir, bien 

qu’il mo doive jamais être mis en 
usage inconsidérément, devrait être 
exercé sans crainte pour protéger 
les droiis d’une minorité, conserver 
les princip s fondamentaux de la 
c nstitution et sauvegarder 1rs iuté 
iôts généraux de la population.

3. Que dans l’opi ion de celle 
Chambre, la passation, par la lég s 
lature de la province de Québec, de 
l'acte imiuilè : ‘‘Acte concernant le 
règlern nt des biens des Jésuites,” 
est en dehors des aitiibutions de 
cette legislature, premièrement, 
parcequ’elle dote, à même les fonds 
pub ics, une organisation religieuse, 
et qu’elle viole par la môme le 
principe con titutionnel incontesté 
de la »«• parai:on complète de l’Eglise 
et de l’Etat, et de l’égalité absolue 
d - vaut la loi de toutes les dénomi
nations rel gieusts ; secondement, 
paie qu’elle reconnaît l’usurpation 
d’un droit par un pouvoir étranger, 
•avoir : Sa Sainteté le Pape 
siégeant à Rome, 
daut que 
était nécessaire pour autoriser la 
législature prov.nciale à dispos» r 
d une partie du domaine public ; 
et aussi, parce que l’acte doit dépen
dre de la volonté de ce mè ne pou
voir. de n.ê ne que la disposition de 
l’octroi est soumise à son contrôle ; 
et, troisièmement : Parce que la 
dotation de la société de Jésus, qui 
est un corps étranger, secret et 
politico-relgieux dont l’expulsion 
de toute communauté chrétienne 
où il s'était implanté, a été nécessi
tée par son m tolérance et son in
gérence indue de» les affaires d'Etat, 
est très dangereuse pour les libelles 
civiles et religieuses du peuple ta 
nadien.

Et cette Chambre demande, en 
conséquence, qu’il plaise à Son Ex
cellence de desavouer le dit acte.

M. U Brien commence par décla
rer qu’il ne veut pas considérer la 
question à son point de v ie reli 
gieux, mais au poiut de vue consti- 
tu ionnel seulement, et il n’aurait 
pas pris sur lui de soumettre à la 
chambre une question aussi dé icate, 
s’il n’avait pas eu lacertiiude de re
présenter, en cette c rconetance, les 
vues et convictions de s±s électeurs 
et de la g ande majorité des cito
yens d’Ontario.

Lorsqu’il aété élu,il i’a été comme 
ami du gouverni ment, mais il a été 
bien tnieudu entre lui d ses élec
teurs, que si jamais il se pré entait 
une question du genre de Cille qui 
occupe actuellement l’attention du 
pays, sou d voir serait de s’opposer 
aux empiètements de tout pouvoir 
religieux sur le domaine civil.

M. O Brien col que l’exercice e 
do désaveu est abso ument néces
saire au fouctiomiement de notre 
constitution, et 1 h stoire des vingt 
dernières années est là pour le prou
ver. Suivant lui la chambre des 
communes a le diot de d scuter 
une législation qui a causé tant 
d’émoi dans tout le flays, et il com
bat l’opiuion que l'acte des jé»u tes 
est simplement un ac:e provincial.
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L» santé du général Boulanger

Paris, 26—Le Gaulois dit que le 
général Boulanger, qui a eu réc ‘ai
ment un évanouissement au café 
Durand, souffre de la réouverture 
d'une vieille b essure, et qu’il a été 
forcé de recov rir à l’emploi de la 
morphine.
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F. G. JOHNSON & CIELondres, 26—Le cuivre se main
tient entre £48 Gs et £42 5s la tonne. 
Il a baissé de £20 depuis la crise et 
se trouve ramené au prix où il 
était avant la constitution du syn 
dicat.

Un annonce que M. Secrétau, pre
sident du syndicat à Paris, est com
plètement ruiné, et que M. d-* 
Rothschild perd $15,000 000.
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t tôle
bureauBriills d'une erlae à Vienne

Londres, 26 -Le bruit a couru 
que le c>mte Kahn ky, ministre des 
allai res étrangères, et h comte 
Taaffe, premier ministre d’Autri
che, avaient donné leur démission 
à la suite d’un différend entre l’Au
triche et la G èee, à propose la 
question de la loterie.

Cette nouvelle n’a pas été confir
mée par de p us récentes depôch s, 
et parait on ne peut plus invraisem
blable.

Peur Momtrsal, Tbois 
Rivieres, Qui bec 8t. 
Jiam, NB

l’Kst.

Pour Kingston, Pitir» 
boro, Tokohto, De
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let autres point, à 
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D. POTTINGER,
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dn Chemin de Ker, )
N. B., 20 Nov. 1888. j
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11.30 A.l. 
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Moncton,
Le MontFaFsro et 1* Serbie

Habillements complets tout 
laine pour $4.60

M. Lawson rut "U homme pratique qui a 
e* d'expérience, et garan- 

fait A son établi

Londres, $6—On annonce que le 
prince de Monténégro lendra visite 
au nouveau roi de Serbie à Belgra 
de, à la fin d’avril.

Cette démarche à laquelle il se 
serait décidé sur l’avis formel du 
gouvernement russe, offre une im
portance considérable.

La principauté de Monténégro est 
la seule principauté des Balkans 
qui po t res'ée constamment et in
var ablement fidèle à l’influence 
rus^e, depuis le traité de Berlin.

Le prince régnant à épousé la 
sœur du prince Karageorgevitz, 
l’héritier de la dynastie rivale des 
Obrenovitch en Serbie, et le fils de 
celui qui avait éié accusé du meur
tre de l’oucle de l’ex-roi M lan.

Ls prince Karageo gevitz reside 
habituellement au Monténégio, et 
l’on tenait pour certain jusqu à pré
sent que, en cas de conflit sustro 
russe, il pénétrerait en Serbie avec 
une armée monténégrine.

La visite du prince de Monténé 
gro à Belgrade semble indiquer que 
la Russie est a.-sez sure de son influ
ence sur le nouveau gouvernement 
serbe, pour avoir engagé son vassal 
à se réconcilier avec le fils de Milan, 
et à renoncer momentanément à 
défendre les droits de Karageorge 
vitz.
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LE PLUS BRAND
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SPECULATION,
Geo- A. Romer,

BANQUIER & COURTIER LOTERIE
G. PHILBERT

IRP08TATEUR

W. U. BROWN C.KT-

J’*' Meilleur Aweortlmenl de;TAPISSERIESMANUFACTURIER rr MARCHAND 40 et 42 Broadway et 51 New 
Street, New-York City.

Part»; Titre», Graine, Provision» et 
Pétrole achetée», vendu» et négo

cié» sur marge».

P. 8.— '•-crivei pour brochure explica-
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AMERICAINS*, ANGLAIHBH ET 
BOOB8A1HK8

Coia dee rues Dalhouele el 
SalBt-Petriee, Ottawa.

CHaUSSVHES EU O HO 8

A transporté son établissement au

No 61 KL E Kl BEAU,OTTAWA
tive.

ROBINSON & C IE CLASSE ID.
ORAI V fCTIfc. RH et FLBÜR18T A VIH AUX MERES—Le "Sirop Calmant 

il de Mme WIdbIow " devrait toujour» 
être employé quand le» enfant» fout leur» 
dents. 11 soulage immédiatement le» souf
france» de ce» pauvres petite, produisant un 

meil naturel, paisible, en faisant ai»pa- 
tre la douleur, et lea jeune» chérubin» 
veil.eut aussi ‘‘brillants et frais 

. ton de ro»e." Ce sirop est très-agr 
au goût. Il apaise l’enfant, amollit ses gen
cives, enlève tonte dnnlenr, fait disparaître 
les souffrances intestinales en règlaut la di
gestion, et est le meilleur remède connno 
contre la diarrhée, soit qu’elle provienne de 
la dentition ou d’autres cause». Vingt-cinq 
cents la bouteille. Ayes confiance et de
mandes le “ Sirop caimant de Mme Win» 
low’’et ne prener. Aucun» autre p.-épara-

Marchande de toute» eemenoee. Jardinière* 
et potagère», bouquet* de fleure, plante* et 
toute» sorte» d’ouvrages en fleure pour cêr»- 
m-'iilee de mariage ou enterrement, une ep6
cum*.

retBlens préparée*'Le prince Royal de

B ichare t, 26 —Le prince Charles 
de Hohenzollern, neveu du roi, a 
été proclamé prince roytl de Rou
manie el héritier du trône.

En Or oh et en f’etallLK 22EMB TIRAGE MENSUEL 
AURA LIEU LK

liBCBXDi, 17 AVB1L 1889
A 2 HEURES, KM.,

a.* a. McMillan
SE233 Bue Rideau, Ottawa, Ont ▼Urea, Eté.
boT DR R. A. KENN/D Y■cable

GEORGE COX Gradué de l’Univers <■ McGill, Montréal 
et membre de I A locl itlou de» Médecinr 
et (chirurgiens d’Ont ,rio

84* Une Itl.le*..

ARTICLES OE PEINTRE ER GENERALVALEUR TOTALE DES LOTSBelgrade, 26—M Vassilevitt an
nonce que la reine Nathalie a pris 
la résolution de rentrer en Serbie.

D’un autre côté l’ex roi Mi an qui 
devait se rendre à Congtautmople a 
ajourné son voyage et a décidé de 
rester à Belgrade.

Un pense qu’une nouvelle lutte 
politique va s’établir entre les deux 
époux et que le rdi Milan veut es 
sayer, maigre son abdication, de 
commuer à gouverner sous le nom 
de son fi s.

De graves comp ications pour
raient reoulter de ce coati t.

E* Caend* el le» EI*U-leU

Washington, 56—Une dépêche 
adressée au Free Press est ainsi 
conçue. Il est probable que le pré 
sideut Harrisson se prononcera for
tement dans son premier message 
au coogrès en faveur de mesures 
destinées à établi•• des relations plus 
étroites avec le Canada.

Les députés et les sénateurs 
se sont efforcés dernièrement 
mener les deux pays à un accord 
commercial sont convaincus que le 
cinquante et unième congrès, ne anglais comme une menace perma- 
se passera pas sans que des mesures nente pour la tranquillité publique, 
législatives importantes soientvotées tt pour les institutions protestantes, 
dans le sens de leur désir. A continuer sur la 2ième page
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1 12-87-88
XmJM et alloue Wellingteu, Ottawa

4N KDE KLCI1.V OI T t WANoos e-écutons au*»i toute* sorte d’ou- 
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il ouvrage sera garanti.

ALFRED LEMIELX

1- oce privée : 268, rue de l’Eglb». 
22m-1a M «gaein : 31, rue Duke, Chaudière».
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toire des Jésuites depuis Us pre
mier» temps de la colonie jusqu’à 
i:os jour?.
zèle et au dévouement 
poussés jusqu’à to.;ff ir 
pour évangeuser les sauvages, 
il ne peut avoir la même admiration 
pour leur conduite en Europe. De
puis le règue d’Elizabeth jusqu’à 
nos jours a dit M. O Brien, les Jé
suites ont été porsents du terr toire
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gjj ijeBùigJgtem 4M Barron cite plusieurs extraits 

de la correspondance intervenue 
entre le cardinal Siméoni et M. 
Mercier, et il s’élève contre le droit 
que s’arroge le cardinal Siméoni de 
permettre au gouvernement de 
Québec de disposer des propriétés 
des Jésuites, et d’en conserver la 
valeur en dépôt, jusqu’à ce que le 
Saint-Siège ait décidé 
des fonds en provenant.

M Barron entreprend ensuite de 
faire l’histoire des Jésuites depuis 
la fondation de leur ordre jusqu'à 
nos jours. Il insiste surtout sur les 
accusations qui ont été portées con
tre eux dans les differents pays 
d Europe, et sur les circonstances 
qui ont accompagné la suppression 
de leur ordre en 1774 par le Pape 
Clément XIV. Puis examinant leur 
histoire en Canada, il soutient que 
les Jésuites ont cessé d’exister en 
1800, et que l'on ne peut prétendre 
restituer en 1887 des biens à une 
société qui s’- st éteinte en 1800. 
Les biens de la société de Jésus, à 
la mort du 
échus à la

CHUS PROFESSIONNELLESmission de charité et de préserva
tion sociale. A ce point de vue, M. 
Colby s'est placé sur un terrain à 
peu près analogue à celui où Mgr 
Manning adécla-é, récemment, que 
les catholiques d’Angleterre se pla
çaient vis-à-vis de l’église anglicane.

M. Colby mérite la reconnais 
sance de tous les bons citoyens dans 
toute l’étendue du Dominion 
plus particulièrement droit à celle 
de nos compatriotes canadieus-fran • 
çais, auxquels il a rendu une si 
éclatante justice. Il peut être jus
tement fier du discours qu’il a pro
noncé, hier soir. Ce discours restera 
comme l’un des actes les plus mé 
morables de sa vie politique.

LE DISCOURS DE M. COLBYCONDITIONS DU JDUllIUL E!
M. J. GORMAN, LL.B.,l’abonnimemi 1ST PAYAUL* D aVASCR 
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L’événement de la séance d’hier a 
1.00 été le discours prononcé par M. 

Colby, député de ritinstead.
Ce n’est pas seulement à raison 

du merveilleux talent et de l’élo
quence entraînante déployés par M. 
Colby, que nous considérons le dis
cours comme un événement qui dé
passe la portée d’une simple haran
gue parlementaire.

M. Colby est, à la Chambre des 
Communes, l’un des représentants 
de la minorité protestante de la 
province de Québec. Plus que per
sonne, il a le droit de parler en son 

et, sans s’embarrasser dans

$4.00 [Successeur de L. A. Olivier)
Ivocal Solliciteur, Noisire, Etc.
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PEKS DE L'HOTEL RUSSELL
Martin O'Gara, C. R.

;
A raison de l’ioiportance exception

nelle de la discussion qui a lieu en ce 
moment à la chambre des communes 
«tir le bill des Jésuites, nous avons cru 
devoir on donner a nos lecteurs un 
compte rendu détaillé.

K. P. Rimovnom ;
les subtilités légales ou constitu
tionnelles, c’est sur le terrain de la 
province de Québec qu’il s’est placé, 
pour examiner la question du bill 
des Jésuites à un point de vue qui a 
dû paraître nouveau à beaucoup do 

collègues,H qui est particulière-

Walker, Me lean & Manchet
AVOCA TS 

*, Solliciteur*, Agent* Parleioea. 
taire*, Notaire*, etc. etc.

Le Witness croit devoir rappeler aux 
habitants de Montréal que la charte de 
la cité autorise le conseil de ville à pro
hiber la vente dus liqueurs en vertu 
d’un règlement municipal.

Si le conseil de ville s avisait de son
ger à mettre cette disposition en prati
que, combien h Witness pense t-il 
qu'il compterait d’échcvins réélus à 
l’élection prochaine ?

M. GALLAGHE] 
nujvous donnerIGANTS DE KID

en 1800 sont 
d’Angleterre, 

et les Jésuites pas plus que l’église 
catholique n’y ont aucun droit.

M. Barron termine en disant qu’il 
s’oppose à la sanction du bill de- 
Jésuites en se basant sur la seule 
question de constitutional^; le 
gouvernement ne devait pas sanc
tionner ce bill et il est encore de 
son devoir aujourd’hui de le désa-

père Cazot, 
Couronne La plupart des marchands 

prennent un profit aussi élevé 
sur les gants de Kid que sur 
les autres marchandises.

Nous publions en première page une 
dépêche do Washington que nous avons 
empruntée au Free Press, et qui con
tiendrait, si elle était exacte, des rensei
gnements d’une nature trè< satisfaisante, 
sur les intentions du président Harri
son à l’égard du Canada.

Ou remarquera que pour la première 
lois, il n’ert pas question dans cette 
dépêche d’union commcrcia'e, mais sim
plement de relations plus étroites entre 
les deux pays.

Néanmoins, le télégraphe étant sous 
le contrôle de M. Krastns Wiman, il ne 

ndo réserve,

No. 34£ ltue Elgin, Ottawa
(IN SACS DU BCSSgLL)

W.ll.Walker. D. L. Me Lean. U.A.B.ancne»
ment intéressant pour nous 

Ou essaie de fanatiser la popula-
NÜTRK titUitD mm danslion des comtés éloignés d’Ontario 

en lui signalant la prépondérance 
de l'é ément catholique da-is Qué
bec, comme si elle aboutissait en 
pratique à une intolérable persécu
tion du protestantisme. Quand on 
demande !e désaveu du hi 1 d» 8 Jé
suites. c’cot dans le but d’en lever 

catholiques l'appui d’une force,

GEO. McLAURIN, L.L.B.
AVOUAT, Etc.

Bureau : 19 rue Elgiu, Ottawa

cette branche vient de ce que 
nous faisons i ne étude spé
ciale des gants. Nous les ache
tons en grande quantité des 
fabricants eux-mêmes, et nous 
les payons comptant.

It Electeur emprunte aux statistiques 
mnnieipalea publiées pur le gouverne
ment de Québec pour 1886 une com
paraison avec le recensement fédéral de 
1851, de laquelle il réaultoia-t qu’au 
lieu d’augmenter, la population de 
la province de Québec a diminué 
d’environ 240,1.00 âmes entre 1881 et 
1886.

Nous reviendrons sur oes chiffre* et 
sur les conclusions plus ou moins exa
gérées qu'on s'efforce de tirer des di
vergences existant entre deux statisti
ques qui r ’ont pas été faites sur les 
mômes bases
I II n’en est pas moins vrai, que l’émi
gration aux Ktato-Unia arrête de la 
façon la plus fâch use le développement 
normal de la population dans Québec. 
Mais il nous est impossible de concevoir 
en quoi YElecteur |>eut trouver là, 
comme il l’annonce en gros caracières, 
“ un nouvel argument eu faveur de la 
réciprocité,"

Il semble que plus les relations com
merciales ou politiques deviendraient in
times entre les deux peuples, plus l’émi
gration dans les Etats de Voues L devien
drait facile.

L’idée d’ouvrir scs portes toutes 
grandes afin d’empêcher les gens do 
sortir, est u ie idoo toute nouvelle et 
qui sort des couditions de la logique 
ordinaire

fifilJ. P. FISHERNI. Clark Wallace

M. Clark Wallace prend la paro 
Il dit qu’il comprend les em- 

barris qu’éprouve M, Barron à se 
séparer de sonjp irti, et surtout de ses 
chefs, sur cette question des Jésu - 
t s. Quant a lu;, il est aussi obligé 
de différer d’opino i avec plusieurs 
de s s amis, mais il ne connaît que 
son devoir envers s^n pays et 
envers les principes qu’il cro t pro
pres à le rendre prospère. Il est 
piôt à condamner le gouvernement 
pour n’avoir pas voulu désavouer 
un bill qui, selon car, est inconsti
tutionnel
il ne cessera de demander que 
ce bill soit désavoué

Avocat, Solliciteur, Etc.
Aient pour ta Cour Supreme, le Paiiement et 

les L»é|>artemeni8 Publies.
Hcoltâwh Ontario C bain ber*. Ottawa, O.

le.faut accepter )u avec une gra 
—réserve justified par de trop nombreu
ses expériences—les nouvelles qui nous 
arrivnt par la voie télégraphique, tant 
qu’olles n’ont pas été confirmées [ar 
une autre voie.

Nous les marquons à 
très petit profit, et nous en 
vendons vingt paires contre 
les autres marchands une. Con
séquemment nous sommes plus 
que satisfaits.

un

qu’on feint de croire redoutable, et 
dont on les accuse de vouloir se 
servir pour opprimer l’éh ment an
glais.

l.a vraie manure, topique et déci
de répondre à ces calomnies,est 

de commencer par poser la question 
sur !e terrain suivant :

Ksi- 1 vtai que la minorité pro
testante soit persécutée dans Qué-

|\/^ Mu lJCOIL(L A weal, Cours Fédérale*
3.

tT*i.±’LiOIi McVtiâ.1 Y

AVIMÎ, aULLKtiTSLIi, Üil).
— UL’RBAU : —

On se demande si M Laurier pren
dra la parole dans la discussion du bill 
dee Jésuites ; et l’on assure que l’hono
rable chef do l’opposilion cat lui-même 
fort embarrassé à ce sujet

Le dise iura qu’il aurait à faire com
me chef de parti, et qui déviait rouler 
tout entier sur l’indépendance des pro- 
v’nces et sur la néc .-ss té de l’àccord 
entre les raves et antre les croyances, 
n’est pan sans présenter quelques diffi 
cultéa dans la bout lie d’un Cimadicn- 
franeais catholique,auquel il est difficile 
de prendre cette situation impartis'e 
sans avoir l'air de sacrifier une partie 
de ses croyances personnelles. Il y a 
uono une sorte de contradiction fort gê
nante pour M I mûrier, entre le discours 
qu’il pourrait prononcer en son nom 
personnel et sa situation de chef politi
que d’un groupe com,"osé on majorité 
de pretestauts.

En outre 31. Laurier devrait, n’-l 
veut maintenir son union avec Sir Ri
chard Cartwright et M. Edgar, te 
résoudre à expliquer comme eux, que 
le parti libéral est hostile au désav.u, 
mais que sir John A. Macdonald n’en 
est pas moins condamnable au point do 
vue de ses propres principes de n’avoir 
p«s désavoué le bill. On conçoit qu'un 
tel langage u i puisse sc rencontrer dans 
la bouche du député de Québec-est, 
et l’on eu conclut qu'il préférera proba
blement garder le silence.

Le silence n’en sera pas moius fâcheux 
pour M. Laurier et pour le parti libéral. 
Ce sera une grande faiblesse pour ce 
paiti, que d’être ami né à voler à la 
remorque du gouvvrni meut sans avoir 
étévn état d'expliquer sa Hituationd’unc 
façon officielle. C’est une marque de 
plus que le parti libéral obéit au jour le 
jour à des intérêts de tactique, mais 
qu’il n’a pas de programme et qu'il est 
incapable d’en présenter un sur aucune 
question importante.

DUPUIS & NOLIN
Ncollâ*h Ouinrlo « liant ber*, Ottawa, t

et pour ces raisons
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PHOTOGRAPHIESbe * ;
Est-il vrai que depuis l’érection 

de Québec en province séparée, la 
minorité ail jamais eu à se plaindre 
d’une injustice ou d’mi passe-droit 
qu -Iconque ;

Est-il vrai qu’il existe dans Qdé- 
fa ,c un germe de troubles ou de dé
saffection dont la cause serait impu
table à la diversité des croyances et 
aux excès commis par la majorité 
catholique ?

C’est sur ce teira.n que M. Colby 
n'a pas hésité à se camper avec une 
hardiesse et une piécision de coup 
d'œil également remarquables. Il 
a trailé et il a résolu celte question 
avec une bonne; loi, une impartia
lité et une libéralité de vues aux
quelles on ne saurait trop rendre 
hommage.

Il était nécessaire qu’une voix 
autorisée vint déclarer, bien haut 
devant les représentants des autres 
provins s que la minorité protestan
te de Québec ne se considère comme 
nullement à plaindre, et que si elle 
n’a pas protesté contre le bill des 
Jésuites, c’est tout simplement par
ce qu’il lui a été impossible de voir 
dans c t acte l’ombre d’une menace 
pour son indépendance et pour ses 
libertés.

M Colby a fait, hier, celte décla
ration catégorique. Il l’a faite avec 
une éloquence qui ne gâte rien, 
tout au contraire. H ne s’est pas 
borné à reconnaître que Its protes
tants n’avalent jamais été persécutés, 
lia confessé qu'ils avaient été cons- 
t tmment traités dans Québec avec 
une faveur, une bienveillance et un 
esprit; de générosité qu’aucuns mi
norité n’a jamais rencontrées dans 
aucune autre province.

Au point de vue du nombre de 
leurs représentants à la chamb.-e, 
d î nombre de sièges qui leur est 
attribué dans le cabinet provincial, 
de la part qui leur est faite dans les 
conseils municipaux, les Anglais 
protestants de Québec, ont toujours 
été mieux traités que ce le compor
te le chiffre propcriioimel de leur 
population. 11 est sans exemple 
qu’il su soit élevé un conflit entre 
les deux cultes, que des paroles 
blés antes et acrimonieuses aient 
été proférées contre des protestants 
dans des assentbl es catholiques, ou 
que Ls protestants aient jamais eu 
à se plaindre d’un acte de prosély
tisme catholique soit en matière 
scolaire, soit en toute autre matière. 
Nous savions tout cela; mais il était 
bon que les protestants des auties 
provinces l’apprissent, et qu’ils l’ap
prissent de la bouche de l’un des 
leurs.

M. Colby a été plus loin. II s’est 
placé résolument sur le terrain de 
tolérance, non point de la tolérance 
dogmatique, mais de l'accoi d né
cessaire entre les croyances recon
nues dans la confédération. Il a eu 
le courage de dire que, s’il était 
vrai que ses convictions protestan
tes l’empêchassent d’approuver les 
doctrines et les pratiques catholi
ques, ses convictions conservatrices 
l’obligeaient en même temps à res
pecter une grande religiou qui a 
rempli dans le monde, et qui rem
plit chique jour au Canada, une

AVOJATS, SOLLICITEURS 
Ageuts pour la Cour Supreme et le Farlemeul

Chambres Union, i t rue Metcalfe, Ottawa, Ont,
F. II. Chkyslrr

M. « olby

RUE RIM.Colbv, député de Stanstead, 
répond en détail aux arguments des 
deux orateurs précédents. Il démon
tre la parfaite constitutionality du 
bill des Jésuites. Après avoir dé- 
véloppé plusieurs raisons légales à 
l’appui du ses pretentions, il dit 
qu’il y en a une autre très impor
tante ; c’est celle de la justice et de 
la bonne entente contre les différen
tes races et religions du Canada. 
D’uilleur, dit-il, la minorité proies 
tantes de Québec ne

----- EN------
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teurs se modi fait inscrire pour la dis 
cussion des chapitres du budget, 1.01 8 
contre et 523 pour. Pour 353 membres, 
chiffre légal de la chambre des députés, 
cela donne une moyinne de quatre dis
cours et un tiers par chaque représen 
tant du peuple. Par bonheur, la clôture 
existe en Cisleithanie et l’on pomra, 
lorsque le moment paraîtra venu, arrê
ter ce débordement d’é oquence, à la 
seule condition de permettre à chaque 
groupe de se faire représenter par un 
orateur spécial désigné à oot effet.

s’est pas plaint 
et n’a pas protesté ; elle ne s’est 
pas plaint d'être maltraitée, et de 
fait elle ne la jamais été.

Télèpboae Ml
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tiUPREM c, Nu'i’Allttoi, Etc.
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choix pour 1 
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livre, soit d 
Japon ou di

REMEDE DE PISDS Argent ;a 
rembourserM, Co’by dit qu’il comprend les 

sentiments annimant quelques pro 
testants des autres ; rovinces qui 
croient que les catholiques de Qué
bec abusent de leur majorité pour 
imposer leurs volontés à la minori
té protestante ; mais les protestant? 
de la province de Québec, qui sa
vent avec quel esprit de ju?tice ils 
ont toujours été traités par leurs 
compatriotes catholiques et cana 
diens français ; eux qui n’ont eu 
qu'à se louer des rapports 
toujours existé entre les deux races 
et les deux religions dans la pro- 
v nce de Québ *c, trouvent cet e agi
tation con.re le bill des Jésuites 
injuste et intempestive Tout au 
plus les journaux p otestants les 
plus en vue dans la province de 
Québec, ceux qui sont reconnus 
comme représentant les idées les 
p’us avancées, tels que le IFi/mms. le 
Herald, la Gazette, ont-ils publié, 
lors de la discussion du bill à Qué
bec, un ou deux articles très modé
rés contre le principe de la loi. 
Mais ils n’out pas essayé de soulever 
la population et ils iron’, pis pré- 

qu'on faisait une injustice 
aux anglais et aux protestants.

Qjant à lui, il est protestant, et 
ne veut pas faire l’éloge de la reli
gion catholique au point de vue du 
dogme ou de la morale ; mais, au 
point de vue politique, comme 
digue à opposer au socialisme et à 
l’esprit d’indiscipline qui prévaut 
dans l’ancien monde, comme insti
tution enseignant à ses membres le 
respect des lois et de l’autorité, 
comme corps digne de respect, com
posé d’h immes erainents et d’apô
tres de ia vraie civilisation, piêts à 
faire le sacrifice de leur bfan-être. 
de leur santé, et même de leur vie, 
il est heureux de dire que la reli 
giou catholique mente les eioges et 
le respect de tous. (Ces dernières 
paro es de M. Colby sont couvertes 
par les applaudissements a i mo
ment où il reprend son siège.)

M. XHtehell

orêter à 
an aucun

p. c. avec privilège de

Pour Its Hémorroïdes GÜNDRY & POWELL
Avocats, Solliciteurs, Etc. ; 

àüknts pour la Cour Suprême et lss£ 
DEPARTEMENT?,

L’ONGUENT PINUS
♦Pour les hémorroïdes internes ou externes. 

La gué ison ne manque jamais de se pro
duire ap ès quelques app ica lions.

SUPPOSITOIRE FINIS Pour 
hémorroïdi i arc écoulement inti rue de 
sang. Remède et prévint f sûrs.

Un di s principaux ingrédients de a rr- 
raède eit la comme pure du Pin blanc du

Mis en boites séparées.

Brou ; 2ô me Sparks, en face Je l'Bolel tael
Arthur W. Uunury. F. C. PowelL

DENTISTERIE
ELEGANTS ATELIERS DE DENTISTE A HULLLe Bill des Jésuites qui ont

Klen «IVgnl uiéme a Oltaw»
Le Dr B. 8. Stackhou e, dentiste, 

diplômé du collège de Howard, Boston, 
licencié pour la Piovince de Québtc, 
vient d ouvrir d’élégants ateliers de 
dentiste sur la rue Principale, à Hull, 
en face du bureau de Poitc, où il se 
tiendra continuellement.

lOS Rue Rideau et(Suite de la premiere page)
Un les a chassés de presque tous 

les pays de l’Europe, et lorsque 
leur ordre s’est éteint en Canada le 
gouvernement a confisqué leurs 
Biens et les a appliqués au maintien 
de l’éducation en ce pays. Ils n’ont 
ni titre légal, ni même de titre mo
ral à rentrer dans la possession de 
ces biens, dont la province de Qué
bec n’a pas le droit de disposer pour 
aucune autre fin. Comme raisons 
péremptoires en faveur du désaveu, 
M. O’Brien allègue que le principe 
même de la constitution a été violé 
par l’acte des Jésuites, pareeque cet 
acte accorde des fonds à un corps 
religieux. Il a été décidé lors de 
la sécularisation des biens du clergé 
qu’il n’y aurait pas de religion 
d’Etat au Canada, et l’on ne doit 
pas tolé er que l’on remette des 
biens à un corps religieux supprimé 
lorsqu’on ne peut agir pareillement 
à l’égard de l’église presbytérienne 
ou de l’église d’Angleterre.

M. O’Brien combat ensuite l’in- 
t Tvention accordée au l’ape par 
l’acte des Jésuites dans la distribu
tion des $400,000. Il dit que la 
pro\ince de Québec ne peut pas 
constitutionnellement s'arroger ain
si le pouvoir d inviter un souverain 
étranger à se mêler de nos affaires, 
et que les libertés religieuses recon
nues par l’Acte de Québec so it sou
mises tout de même à l’acte de 
suprématie. Aucun parlement, sous 
la juridiction de la couronne d’An- 
gleterr1, n’a le pouvoir de déc art r 
que, pour rendre un acte valide, la 
sanction d’un souverain étranger 
sera née- ssaire. Il importe peu que 
ce souverain soit pape, roi ou prés - 
dent, sa position par rapport à 11 
couronne d’Angleterre est la même.

M. O’Brfa n r« pousse la comparai 
son que l’on a voutu faire entie 
l’acte des Jésuites et un acte qui 
accorderait un octroi au diocèse 
d’Ontario, tel octroi devant être 

à l'assentiment de l’Archevê-

El (EUE CHEZ Eli PWHItlEIS DERNIERE
— PREPARE PAR —

On annonce de Portland, Maine, que 
la chambre do commerce do cctto ville, 
en vue de discuter lu question do rela
tions plus étroites entie les Etats-Unis 
et le Canada, a offert à M. Erastus 
Wiman, do New York, un banquet 
public afin de lournir à uo dernier l'oc
casion de faire un discours sur eo sujet 
Un dîner sera donné à l’hôtel Falmouth 
samedi soir le 30 courant.

Nous ne sommes pae étonnés que les 
habitants ne Portland songent à détou - 
ncr à leur profit la plus grande partie 
possible do commerce do Saint-Jean et 
d’Halifax, mais nous comprenons moins 
clairement eu quoi ce détournement 
pourrait être utile à la prospérité du 
Canada.

Marseille en
Paris, 2G—Une d 

seille dit que les 
flammes. Les dom 
déjà 2,000,000 de fr

Sir Thomas <
Londres, 26—Lee 

Sir Thomas Uladsti 
samedi à Westinir 
était un tory de la 
1853 il vota, à Oxf 
frère à qui M. Per 
l’opposition.

Le français an Non
Frederickton, 24- 

députè d.- K -stigou 
que les débats du 
fussent traduits en

Cette proposition 
tisme du Capital qu 
la langue française 
rance de sectaire.

L’é 1er t Ion d*
Toronto, .6— e 

accordé la demain
pétitionnaire, da 

de réfaction du con 
et a promis de sub-; 
Samuel Stubbs au 
que ce dern-er dé; 
comme de $1,000, c 
jours, comme dépi 
aussi dit que si M. 
cet arrangement, 
sées pas M Smith, 
remises ; mais la q 
a été réservée.

Accident de cl
Toronto, 26—Un 

rivé sur la voie f 
Tronc à S ratford, 
Welsh, âgé de 76 a

An pénitencier
Montréal, 26—i» 

condamné Met Irait 
Holden, à 14 ans de

Montréal, 26—S 
Taché, archevêque 
se propose de par 
pour retourner à 
santé du vénérât 
beaucoup à désirer 
arrivé ici malade, i 
jours de décembie 
malade à la fin de i

La compagnie d 
du Pacifique, qui i 
gné un grand rt-spe 
vôque de SL Bonif

Pious Medical Ce., F. F. LEMIKUX
Avocat, Sol icilenr, etc, Agent pou 

Suprême, le Fart- meut et les D 
men ta publics.

Bureau ; 74j Rue Shaiks, Ottawa

r la Cour

Ottawa, Ontario
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Pritchard & Andrews ------DENTISTE------

COIN des RUES RIDEAU et SUSSEX 
------OTTAWA------81 voue roule* taire BUmpes en Caout

chouc. Sees ;x, E Lam
pe* pour datea et pour 
étiquette*.
Chôquex et Sillets en 

re et en acier.

Mémorial*.
outillage pour Reli

eurs, Rouleaux, etc.
E tempes en acier.

Heures de bureau de 9 à 5 heures. ^Reparer ïos Balances
Mme LETCH, 435 rueWelüngton

Age.ice pour la vente des cuisets dus 
Star Yatisi et m ires genres.

Linge de corps confe;U)iné sur commande

INSPECTER ros POIDS
Aile* ches le eoue-

On pense généralement que la dis
cussion sur la question dos Jésuites 
sera terminée oe soir.

Quoiqu’un grand no.i.bve de députés 
désirent prendre la parole, la Chambre 
est tellement anxieuse de 
session avant l’âques, qu’elle fera tous 
ses cffoits | our clore un débat qui est 
d'ailleurs purement théorique, puisque 
le résultat en est connu à l’avance.

PBITIHAaD tT ANDREWS MLLK COLLINSGRAVEURS EN GENERAL
-----No. 175 RUE SPARKS-----

un aasorum. nt complot d'articles de mode 
à irès bas piix, 31U rue Wellington, Ottawa

T
terminer sa

\ CHSTKZ VOTHü FAIN, T ARTAS, PAIN Ub

à la Bool anger, e Union.
U. Lh, : , p. oprielairo.
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Avis aux Amateurs de Sport
Noue avons actueliet 

co plot ’armes à feu, 
articles de sport, etc., v 

Envoyez votre adresse, 
otre catalogue tllu

JOHN KE-lRiGANUne dépêche d’Halifax annonce 
qu’un proj' t de loi pré enté à la cham
bre, a pour but de donner au maire de 
• ette vil'e un droit de veto sur toutes 
les dépenses, et sur la mise à exécution 
do tous les cmtiats approuvés parle 
conseil municipal.

Voilà une excellente mesure qui re
met le contrôle et la responsabilité là où 
ils doivent être. Il serait à désirer que 
la même mesure fut app iquée à toutes 
les villes du Canada La restauration 

pouvoirs du maire par l'exercée du 
t de veto aurait à Mont’.éal ôei

M. Mitchell dit qu’il ne veut pas 
prononcer un discours sur la 
tiou actuellement soumise 
chambre. 11 \eu; seulement expli
quer le vote qu’il sera appelé à dor* 
ner et dire qu il votera contre là 
motion de M. O’Brien, non parce* 
qu’il a confiance dans le gouverne
ment actuel, mais parcequ’il est en 
faveur du principe de la p'eine 
tonomie des gouvernements provin
ciaux. Dans le cas actuel, dit-il, 
les orangistes d’Ontario font beau
coup d’agitation au sujet d’une 
affaire qui ne les regarde pas. Que 
le gouvernement de Québec ait ac
cordé $400,000 aux Jésuites ou aux 
évêques catholique*, c’est là l’affaire 
de la province de Québec seule. 
Que M. Mercier ait bien ou mal agi 
dans cette cirjoustance, il appartient 
aux électeurs de la province de Qué
bec de l'en blâmer, et non pas au 
gouvernement fédéral ni aux élec
teurs des autres provinces. Le bill 
des Jésuites, qu’il plaise ou ne plaise 
pas aux protestants, est constitu
tionnel, et c’était le devoir du gou
vernement fédéral de le sanction
ner. M Dalton Ma< Carlby propose 
l’ajournement du débat, et c'est lui 
qui a la parole aujourd'hui.

ment uo assortiment 
appareils de pêche,

nous vous en ver- 
tré at n s listes de

PLOMBIER SANITAIRE 
Socialement recotnman le pour le posage 

nés appareils de chauiLge.
No 106 Rue LYON, OTTAWA

à ’la

J. D. HUNTON & CI K
J. STEWAKT

Arpenteur provincial et ' 
bureau audessus de la pli 
Carthy, 284 me WBLLlNdT

334 Rue Wellir» on 334
énieur civil, 

rrnacie Mau- 
UN, Uitawu.

-u-2
N. R—Peintures de toute* couleurs, prête*

E. A. LÈPROHON WALKER McLEAN k BLAMKT
droi
effets particulièrement heureux. que de Cantorbeiy. Il dit que les 

deux cas ne sont pas analogues 
pareeque l’archevêque de Cantorbe- 
ry est sujet britannique et que le 
Pape ne l’est pas. Tout de même 
un tel acte ne serait pas plus cons
titutionnel que l’acte des Jésuites, 
pareeque la constitution s’oppose a 
l’octroi de fonds à un diocèse.

En terminant M. O’Brien dit qu'il 
sait bien que le verdict de la cham
bre sera contre sa résolution, mais 
il est prêt à en appeler de la déci
sion de la chambre à l’électorat ; 
qui, il l’espère, déclarera qu’aucune 
autorité étrangère, civile ou religi 
euse, ne doit avoir voix dans le 
gouvernement du pays.

AVOCATS 
Solliciteur*, Procureur*. Agent» P»i le 

meutaàrc*. Notaire», Etc.. Etc.
No. 34j RUE ELGIN, OTTAWA. 

(Devant le Russell)..

ARCHITECTE
BUREAU ; VICTOMIA CHAMBERS 

2èm« étage, chaiub*e No 9.
Résidence, 204 rue llaly, Ottawa.

U Evening Journal dit qu’une per
sonne ayant récemment écrit à M. 
ErastuaWiman pour lui offrir de vendre 
à New-Yoik des mines canadiennes, au
rait reçu la réponse suivante :

“Il n’y a lien à faire ici avec les 
minéraux, les phosphates, et les mines 
du Canada, autant que jo puis connaî
tre. Le sentiment d’incertitude qui 
exista pour l’avvnir quant aux barrières 
actuelles imposées au commerce, arrête 
toute action de la part des capitalistes

■yOUVELLE INVENTION ^Hotel - Riendeau
Tenu *ur le plan Européen et Américain.

64 RUE ST GABRIEL, MONTREAL
7 corde* et * de hêtre ont été sciée* par un 

homme, en 9 heure* d* temp*. De* centaine* 
S à C cordes chenue 

* ce dont cheque fer- 
in. Le premier ordre 

nage voneeseurers l’agence. Pse 
■on* fabriquons dans le Ca

le Catalogne Ulustré,

«mtortdéèlraU *lLa>l*bl# vo,agear 
damroeut servie de* rrémlwee^de^à'eiUwîn, 
préparée perdes euislniei (Tançai4 de premier 
ordre. Repas a toute heure.

On trouvera couatamme t â cet établisse
ment de pTeralér* ola«r, de, vin», liqueurs et 
cigare* de choix. JOSEPH REINDivaU.

Propriétaire-

de peieenaee ont scié de ! 
jour. CV*t“exactement”

de’droit à payer, 
natta. Scrives, pour avoir le 
envoyé GRATIS i tome. •
Andrew POLBIVO SawiKco., mem t* pu a. c*u*i es.,

t bflcheion a 
otre voisinage

L’apôtre de l’union commerciale n’est 
encourageant. W

NEm.

*. Bykert
M. Rykbrt commence par dire 

qu’il est orangiste, mais qu’il ne se 
croit pas obligé pour cela d’appuyer 
la proposition de M. O’Bneu. L’agi
tation, dit-il, que l’on a faite à pro
pos de cette question des Jésuites 
dans Ontario, est plus superficielle 
que réelle. Les orangistes, comme 
les protestants en général, sont ca
pable s de juger une question à son 
mérite, et il ne craindrait pas d’aller 
devant fas électeurs de son comté, 
demain, lei-r soumettre la position 
qu’il enl -nd tenir sur cette question

M. Rykert dit qu’il serait certai
nement approuvé d’avoir soutenu 
le gouvernement dans son refus du 
désaveu du bill des Jésuites. Au 
point de vue constitutionnel le 
gouvernement ne pouvait faire 
autrement, et tous les vrais amis du 
pays, orangistes, protestants, ou au 
très ne peuvent qu’approuver cette 
ligne de conduite

M. Rykert cite ensuite plusieurs 
extraits de journaux d’Ontario et de 
Québec, pour montrer que le senti
ment populaire est favorab e à la 
position prise par le gouvernement. 
Il tourne en ridicule la volteface 
accomplie par le G'obe sur la ques 
lion, et il cite les opinions de pro
testants éminents, membres du tier, 
gé et autres dans la province de 
Québec, se déclarant satisfaits du 
règlement de la question des Jésui
tes telle qu’il a été opéré.

M Rykert cite aussi l’opinion de 
la loge orangiste de Dorchester, blâ
mant l’agitation faite par d’autres 
loges orangistes contre le bill des 
Jésuites ; ce qui prouve que les 
orangist-s.ne sont pas aussi una
nimes que M. O’Brien et ses amis 
voudraient le faire croire.

Parlant de ceux qui, à Montréal, 
veulent port»r la question directe
ment à la Reine sans s’occuper du 
gouverneur général, M. Rykert 
dit que le moins que 1 on puisse 
penser d’eux, c’est qu’ils ne com
prennent pas bîAucoup le fonction
nement de nos institutions constitu 
tionnelfas. Il cite ensuite plusieurs 
extraits pour prouver que les Jésui
tes ne sont pas des gens aussi man 
vais ni aussi noirs qu’on veut le 
faire croire, et bien qu’il ne veuille 
pas entreprendre de palli r les fau 
tes iju’ils peuvent avoir commises, 
il ne peut s’empêcher de dire qu’ils 
constituent une société de religieux 
se dévouant avec une grande abné
gation et un grand courage à la 
conquête des âines. l! cite des na
ges éloquentes d’éciivams proies- 
ta lits qui ont rendu justice aux 
Jésuites, et raconté leurs travaux 
apostoliques dans les premiers temps 
de la colonie.

M. Rykert passe ensuite en revue
l’histoire des Jésuites en Angleterre ; 
il parle de persécutons que quel
ques personnes ont voulu leur faire
subir, mais la majorité des cham
bres et du pays n’a jamais consenti 
à approuver l’action de c-*tix qui 
voulaient chasser les Jésuites du 
pay.et les gêner dans le lib e ex
ercice de leur religion et de leurs 
droits.

A six heures la séance est suipen-

A la reprise de la séance, M. Ry
kert examine la questi- n au point 
de vue constitutionnel ; il admet, 
comme M Mercier l’a admis lui 
même, que les Jésuites n’avaient 
pas de t tro légal aux $400,000, mais 
que le gouvernement de Q lêbec se 
croyant moi aliment engage à resti
tuer à l’égVse l’équivalent des biens 
ayant appar enu autrefois aux Jé
suites, la décision prise en cette 
circonstance était parla temenl cons 
titutionnelle, et le 
fédéral ne pourrait pas la désavouer 
sans se rendre coup tble d’un abus 
du pouvoir condamnable.

M. Rykert ci • plusieurs joui t aux, 
eutr’autres le Mail et ’le Globe, pour 
prouver qu’il est impolitique et 
dangereux pou le gouvernement 
federal d’nt rvenir dans les affaires 
qui sont de la compétence des pro 
vincas et surtout d’exercer le desa
veu lorsqu’il n’y a pas de raisons 
majeurs pour le justifier. Dans le 
cas présent il ne s’agissait que d’un 
paiement de fonds par 
ment provincial, et le po 
ral, n’a aucun contrôl 
matières. Il cite comme précédent 
à suivre et danger à éviter, la ques
tion des écoles du Nouveau Bruns
wick. En terminant, M. Rykert fait 
appel à l’esprit de justice de sps 
compatriotes anglais et protestants, 
pour leur d imander. dans l’intérêt 
de U paix et de la bonne entente 
entre les differentes nationalités qui 
habitent le Canada, de ne pas écou
ter les avis de ceux qui voudraient 
créer dans la confédération des 
animosités de rac s et de religion, 
qui peuvent amener la guerre civi-

M Barron r pond à M. Rykert. 
Il commence par di:e qu’on l’a ac
cusé à tort do ne pas être sérieux au 
sujet de la motion dont il avait 
donné avis ; mais la preuve q 
l’était e» que sa motion avait cha 
d’être faite à la session actuelle, 
c’est qu’elle est en effet v«nue, et 
qu’en réponse les documents relatifs 
au bill des Jésuites ont été soumis 
à la chambre.

M. Barron examine ensuite la 
question au point de vue constitu
tionnel. Il ait que le Pape 
souverain étranger au Ca 
que les lois anglaises défendent de 
reconnaître en aucune façon une 
suprématie étrangère II explique 
les clauses de la capitulation de 
Montréal, et du traité de cession du 
Canada, garantissant l’exercice de 
la religion caiholique, mais ce traité 
dit que tel exercice devait être sujet 
aux lois d’Angleterre. Il nie au 
Pape le droit (Tintervenir dans la 
division des diocèses, les nomina
tions d évêques, les répartitions ou 
divisions de sommes sortant du tré
sor putiie. Ce sont des pouvoirs 
civils, qui ne doivent pas être sou
mis à l t sanction d’un souverain

gouvernement

le gouverne- 
uvdir fédé-
e sur ces

le.

u’il

est un 
nada et
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4 ücment encore celle fois à sa dispo
sition, un char spécial où se trouve 
tout le comfort po.siDle pour son 
voyage.

reparu, et lorsque Von présenta le 
chèque à la banque, le caissier fit 
réponse que jamais tel individu n'a
vait disposé de fonds à la banque.

M. McMillan fit jouer le télégra
phe, et la police de Toronto a été 
assex heureuse, hier, de surprendre 
le faux prêtre au moment où il vou
lait répéter le même truc chez un 
bijoutier, auquel il achetait pour 
$1500 de diamants.

La police a trouvé dans les malles 
du faux prêtre les six montres d’or 
volées chez M. McMillan.

Vj

GRANDE VENTE D’ETOFFES A ROBE-s.J. GORMAN, LL.B,
successeur de L. A. Olivier)

I bollictlfur, Notaire, Etc.
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La fit nation a Panama

Panama, 26—La situation dans 
l’isthme continue à être foit sombre. 
La suspension des travaux du canal 
laisse des milliers d’hommes sans 
travail, et les steamers qui partent 
de Colon et de Panama ne suffisent 
pas à transporter tous les émigrants. 
En un mois, plus de 5,000 
ont quitté l’isthme.

SOUVENEZ • VOUS --------------pour--------------

Argent Comptant cette Semaine
i dee Knew Rideau et Annex

OTTAWA, Ont.
— QU’UN DE NOS —HZNTA PRETER

OURT & MacCRAKEN Principaux Departements ouvrierst», Froenreun, Nolelree, Etc,
AKI.> ET OUEKElï
ih Ontario Chamb- m, Ottawa. Ont.
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Aatcrlsant l'Emta de Debentures
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Washington, 26—John C. Klem, 
journaliste, expulsé de Samoa pour 
cause d’hostilité aux allemands, est 
ici. On croit qu’il a été maudé pour 
renseigner les commissaires dans 
l’affaire de Samoa, avant leur départ 
pour Berlin.

------EST CELUI DE BRYSON, GRAHAMDans la CapitaleGARA & REMON & CIET ailleuR; SOLLICITEURS. NOTAIRES, tir

ay, me Sparks, Ottawa, 01,
•RKS DE L’HOTEL RUSSELL
î’Gara, C. R.

Petites notes

M Desjardins, député de Mont- 
morancy, Lynch, député de Brome 
et J. J. Foote, du Cronide, de Qué
bec, M. Kribles, de l'Empire, assis
taient hier au débat sur les Jésuites 
dans la tribune des journalistes.

Le discours de M. O’Brien n’a 
soulevé hier aucun applaudisse
ment, et lorsque l’orateur a deman
dé qui secondait sa motion, il a dû 
causer quelques instants avec M. 
TyrwhL avant d’avoir son 
temeiiL

L'Evening Sun de Winnipeg rap
porte que le secrétaire Prov ncial 
Joues ne résignera pas son siège à 
la législature.

Hugh McKay, un citoyen éminent 
de Kegiua, NO., est mort subite 
meut hier, frappe d’apoplexie.

Le biil pour permettre aux fem
mes d« voter aux élections muni
cipales a été rejeté à la législature 
d’Albany, hier par un vote de 65 
contre 56.

R. P. Rkmov couleur.

couleur.

couleur.

couleur.

EtoilesEtoffes à àrobe en robe noireslj!Province de Québec, )
District d’Ottawa |

A une assemblée réguliè e ajournée du 
conseil de la cité de Huit tenu* au lieu or
dinaire de ses sessions, à la Salle Aubrv, sur 
la rue Mtio, n la dite cité de Hull, a" ieut 
heures et demie du *oir, mercredi, le troisiè
me jour d»« mais, mil huit cent quatre vingt- 
neuf et à laqu» lie aaseo blée sont présents : 
Son Honneur le Maire K. d'Odet d’Ors>n- 
nens a» fauteuil, et les échevins Ardouin, 
Scot*, Barette, Mare on, Landry, Visu, Au 
bry, Graham et Champagne, formant un 
q .o.utn «lu dit c <nae t.

Le Réglement

REGLEMENT No. 43

T, Me Lean & manchet.
AVOCA TB

Solliciteur», Aeeist» Pxrleinen. 
«Ire», Notaire», etc, etc.

tà Itue Elgin, Ottawa
(IN FACE DU BUSSELL)

kor. D. L.MeLean. (J.A.B.ancne,

l'n complot
Baltimore, 26—Le correspondant 

de San Antonio, Texas, donne les 
détails d’un plan qui avait pour but 
de capturer Rob rt GarretL 11 parait 
qu’une bande de brigands mexicains 
avaient l’intention de s’emparer de 
la personne de Garrett et de forcer 
ses amis à donner une forte rançon 
pour si* délivrance. Le complot a 
avorté gifioe à la vigilance des de
tectives du Texas, 
mexicains ava eut publié un état d 
la fortune immense de Garrett Des 
br gands conçu lent le plan d:an é r 
ie train de cnemin de fer à un cer
tain endroit cho si pour r occasion. 
Ils devaient s’élancer dans les chara, 
chacun une carabine à la maiu L,i 
plupart des passagers devai ut être 
libres d’aller oû bon leur semblerait. 
Garrett devait être amene dans une 
caverne de montagne connue des 
voleurs seuls. Sa rançon était fixée 
à un prix énorme. Les conditions 
devai- nt être envoy s -aux amis du 
piLcnnier a qui on faisait savoir 
que l’on n’entendait pas ae badinage. 
Le complût aurait réussi si ce n’etè 
du bavardage d’un des conspira
teurs, qui dans un moment d’ivresse 
divulgua toute l’affaire,

Une conversation s’engaga à ce 
sujet entre les deux brigands, dans 
une taverne et quoique la couver 
sation fut tenue à voix basse, elle 
fut entendue par un détective. Gar
rett et ses amis furent avertis à 
temps et se donnèrent bien garde 
d’entreprendre le voyage.

rn bonus
St Boniface, Man.—Un règlement 

autorisant l'octroi d’un bonus au 
montant de $6UÜ en faveur de M. 
Prince et frères, pour la construc
tion d'une scierie devant travailler 
la planche et le bardeau, à Lorette, 
à ôté passé par le conseil à sa der
nière séance. Le vote des contri 
buables sera pris jeudi prochain le 
28 courant.

Etoffes à Etoffes i\ 
Etoffei\ 

Etoffes à 

, Etoiles ù 

j Etoffes t\

robe en noiresM. GALLAGHER si bien con- 
nujvous donnera satifactionl Etoffes à robe en robe noires

Etoffes à robe en

Etoffes à robe en couleur.

Etoffes à robe en couleur.

Etoffes à robe en couleur.

noires

noiresPIGEON noiresconseu
suivant oit lu, adopté et

Li-s journaux. McLAUBIN, L.L.B.
AVOUAT, Rtc.

u : It) rue Elgin, Ottawa

Etoiles à robe noires
i

AUTORISANT L'EMISSION DE DEBENTURES

PIGEON AV MONTANT DE SlOO. OO ........g|"J. P. FISHER llliiimimmi m

oat, Solliciteur, Etc.
ir la Cour Supreme, le Paiiement et 
le» U(-|iurtemeui8 Publie».
Ouuirlo ClMiuben, Ottawa, O.

Il est or ’on 
meut du corn 
conseil ordc 
suit, savoir :

Attendu ut 
Hull a, par 
à une aasi m

_nnv, résolue' st tué par Régie 
seil de la ci édi Hull, et le dit 
• .ne, résolu et statue coin e

que la corporation d° la cité de 
résolutio' de son conseil passée 

tenue le que t e ma s c iu- 
u il est opportun de pu Ion-

Pas une dame ne devrait manquer de vota ■ voir nos étoiles à 25 cts. 

Elles valcnl 50, 55 et 45 cents la verge.EOD, C. K., Awcat, Cours Fédérale* 
•luéUec. 1*6 rue Wvllluicion.uiiawu blé

enrant décida, et qu il est opportun de pu lon
ger d’avanta<e, et d’étendre son aqueduc, 
dj > en partie construit ci en o; ération.dans 
les limites de la é té de Hull, et de rélier vu 
raccorder certaines portions d • ses tuyaux 
à l’eau encor, isolées a tin n’étend e son uti- 
1 té à un aussi grand nombre que possible 
des contiibm blés d la dite cité, et d- proté
ger dune manière plus efficace, la propriété 
eu g aérai contre les a teintes de I’mceodie, 

les obligations : to
po r d •» fine

ibjet se rap; 

-ol.it on
our de mars aus-i cou- 
a décidé d’adopter I R 

moyens de procurer à cette ci'é les avanta
ges qui résulte) aient de la > on*truction d un 
pont ti r la ri iérc (iatincau, reliant la cité 
de Hull e1 le village de la P. in e Gatineau, 
ainsi que du Iran tert des édifices judiciaires 
du distiicl d’Ottawa, du village d Aylmer it 
la cité te Hu’l.

Kl attendu que pour éviter des dépenses 
et dis délais inutiles, il a été jugé prefé a- 
ble d’inclure dans un même lu-giement, les 
montants affecés aux lins de l’a^ued c.avec 

reprises mentionnées

orro de

6 COi LiOtt McVtiil Y

î, aULLHJiTSLlt. EiO.
— UL’HBAU : —

Igu o rance fatale
BlE GtlH CilSamedi matin, une jeune fille de 

16 ans, nommé Rochon prenait le 
ie train d’Ottawa, en route pour 
Ste Scholastique. C’était la pre- 
m èro fois qu’elle voyageait et 
oui üdaiii le couducteur annoncer 
Ste Scholastique, elle se leva en 
toute bâte et sauta en bas du convoi 
alors qu’il allait encore à grande 
vitesse. Dans sa chûte eile se fit 
plusieurs coutusions à la figure. On 
la transporta immédiatement à la 
résidence du Dr Fortier, qui s’em
pressa de lui donner les soins que 
requérait son état.

i Ontario Vluroiberw, Oltnwa, t d’a
encou um 

co re de I 
tout autre o

minai que d acqut 
payée» qu ont été 
analogue», durant le 
nière,ct de po rvoir à 
por ant au d t aqueduc ;

Et attendu que pa- une 
e le treizième jo 

conseil

I, CHHÏiifcfl 4 GdûFfltï
/ÜJATS, SOL LICITE U H-S
ur ia Pour Supreme et le Parlement

Oiioi, I i ru» Meleilfe, Oltiwi, Dot,
E. H. CllKYSLKH

RUE RIDEAU Nos 148, i60.152 et 164 RUE SPARK8.

limande» le» Fils de Clapperluu, les meilleurs.
ÎTBWART

Bryum.ltiralnin & Ole.J. J. Coni-HEV.

nLIAI * CODE Nouveaux Colon»

Le Manitoba f annonce que des 
nouveaux colons, au nombre de 
plus de 400, sous la direction de M 
l’abbé Beaudry, vv-nneut d arriver 
à Winnipeg. Tous ont de l’argent. 
Deux d’entre eux possèdent au-delà 
de $12,000 une douzaine de $ à 
810,000 ; 15, de 2 à 85,000 et les 
au très de $800 à $2000. Q larante- 
cinq chars de bagages, etc., les 
accompagnent. Quinze cents colons 
visiteront le Manitoba avec l'inten
tion de s’y établir durant l’été et 
et tous ces Messieurs auront des 
capitaux. Ce sont de bonne figures 
de Canadiens, forts, robustes et 
bons catholiques. La plupart s’éta
bliront sur les bords de la Rivière 
Rouge dans les 20 et 40 milles de 
Winnipeg, quelques uns iront ten
ter fortune aux Lac-des-Chènes.

Niirdlle tinerle—Vil très Interdi
sant pamphlet illimité il" 132 pu g «s, lut' 
tu lé : Traité sur la Surdité, limits dans la 
Tête Commont vous guérir vou»-mAmee 
et ches vous l'ort franco, ti et». Adr h o/. 
Dr Nicholson, 30, St. John. Montréal.

Mnii i »<*t triersi «In Valias.
i'o tr avuir une b nine valise a lez à 
la Manufacture, 518 rue Fuss x.

tper i.ne station de fou,

9 de ion ne- 
deux mille

galion i Impayées 
qui ont été contractées - x luffvemem pour 
les lins du dit aqueduc, durant le cou ri de 
l'année dernière, trente-cil mil'e quatre 
ceut soixaute-dix piastres ($36470.08 et huit
CCPü .’r conetruire le pont sur la rivière Ga
tineau pour relier la cité de Hull an village 
de la l’ointe Gatineau, quinze mille($l60VU)

Plït

établir etéqu’r 
d ux ni lie piastres ($2000);

Pour établir un système ènt 
rie d’alarme pour les inecic 
ci -q ceo e piastres ($2500) ; 

Kl po"r acqutter les oblig

Union Kl Josephvocal», Solliciteur», Etc.]
EGA N, RUE SPAltKS

Vis-à-vis Pilotai Russell.
tème entcacs 
incendies, -

« «mii-âluiHoii» «i«> «ir.-e»
k’ se procurer 

nubveiur an 
obliga- 

veitu de 
DK LA 
nte, corn-

l-rH coini InilmriH des décès do MM Théo 
ItoHHlgnol d Pi -mi M ■ ni lui sont ninint •- 
liant ducs A lu Mo ieto et huroi.t etigib es

idley Snow à l'acquit des 
susdit, en 

) RATION
s. HOLLlulT UR8 POUR LA 
PREMK, NUTalltltiO, Etc. 
tADLKV. A T. SNOW. Vendent un Thé de 

choix pour le prix mi
nime de SOcts par 

livre, soit du Noir, du 
Japon ou du Mêlé.

comme moi '
CUE l’Iiéo) hi e llusHigno', l>* 2 juillet 188'J. 

Pierre Manilla, le 2 août IMH'J.
La > ut ri |m il m du décea d- Md» P ul 

Monelle cal aussi lue à la Mo iélè ut sera 
exigible lu 30 avril 1 HH'.l.

LQl

s amendeme 
lois attectaa R GAONONi donne la 

n d'uu KKMKDK MAU- 
icouverte importante pour 
Uatharro. Tout le monde 

ladi» dans

1 K PR0FKS8KU 
1J santé au more 
V AUK et d'une déc 
la guf risou de ia 
sait qu’il n’y a pas 
le monde sa*s qu’il y ait 
herbe pour <a gufr.r. P 
386 rue Rideau.

me d& orêter A 6 
r en aucun te

p. c. avec privilège de
TROtBLBS A FALL RIVES Lérêt et le fonda 

nprunt de cent mi.le 
etre effectué par la 
su- les emprunta p é- 

emble à la somme to- 
mille ($140 00.) pias- 

'un ti ra des revenus 
, ou de la corporation

e ordonné, résolu et 
Règleme t, leq >el ce- 
et effet qu’apres 
leux lien de la i> ajo- 
valei r de la propriété

d’a-
pour construTe la Maison d'Audience 

et la Prison du district d Ottawa en la cité 
de Hull, quinze mill ($16.000) piastre».

Donné sous le Sceau commun de la corpo
ration de la c té de Hull, les joure et an ci- 
dessus, en premier lieu mentionnés.

NDR Y & POWELL u»e seu e ma
une racine ou une 

BorSHHEUH ÜaUNON,

Le» Canadiens-franc»!» en grève

Fall River, Mass , 27 — La grève 
des ouvriers de la filature de coton, 
qui a éclaté il y a quelques jours, a 
donné lieu à des désordres assez 
graves. La filature Seaconnet, situé 
dans la partie est de la ville, a con
tinué à marcher avec des ouviiers 
embauchés où elle a pu, ce qui a 
mis les grévistes en rage. Ceux-ci, 
pour la plupart des Canadiens-frai - 
çais, se sont assemblés, au nombre 
de plus de mille, autour de la fila
ture et dans les rues avoisinantes, 
et quand les nouveau ouvriers sont 
sortis après leur journée terminée, 
ils les ont criblés de sarcasmes.

Pour éviter un conflit, la police 
est intervenue et a essayé de main
tenir les grévistes, auxquels les 
nouvaux ouvriers commençaient à 
répondre sur un ton agressit. Tout 
à coup une grêle de pierres s’est 
abattue sur les nouveaux dont l’uu 
a été blessé à la tête ; celui qui se 
trouvait immédiatement derrière a 
sorti un revolver de sa po he et a 
tiré dans la dmetion des grévistes, 
qui se sont dispersés aussitôt tout 
en lançant des pierres sur leurs ad
versaires. Les police men ont arrêté 
l’homme au revolver et l’ont con
duit au poste ou il a déclaré se 
nommer Lapointe. On croit que 
la balle n’a atteint personne, i 
il y a eu p usieurs individus bit 
par les pierres des grévistes.

J v J KM DIIKRI’MNK 
i do l’Union S JuiiophPJJ

Otluwii 27 murs ÎHH'Jvocats, Solliciteurs, Etc. j
POUR LA C'OOU MUPrtÈSK BT LB«j" 

DEPARTEMENTS. d?’» 
de la

II ei

PINCN*. Pl.MJN PIM N♦i rue Sparks, en fact Je Motel Russel Aqueduc d'Ottawad’ODET d’ORSONNKNH 
ISienpl Maire.18 J. O LAFBRRIÈRKTrfc< Iwlatrntlou de notre Journal ne 

were miMtsMb « d'nnenn roupie cou- 
imrté en won now b nsolns d'un ordre 
signe por le directeur, 

1/odneluistmtlon ne 
ess r çu d.»nue en son no 
te e reçue soi eu I donnes 
leurs autorises.

r W. (J unary. F. C. PowelL
HT Âiis uui Entrepreneurs

fini' (11-* ..iiimi.fllim, c.- 
hhik-8 ù J bn C. Roger, Kor,, 
"utilité de l'sijue m- et nor-

VMISHIUNHl’tmR 
" |ionr tes rx< avatiun» et 

pliHSMg* A fuir de» tranchées néces- 
k la |Hiie vu loyaux principaux et 

il" » i vice il» Th.jui duc, pendant

DENTISTERIE
ATELIERS DE DENTISTE A HULL

►connaîtra au
nt O molne^q n«-AVIS PUBLICV-

l/AUMININTKATION
H,

, tel e
xprimee en et de 
la sectio i 95 de 

ITI'»N DELA CITE

avantage et 6 endre 
riions jugées nécc» 
ar le conseil, y poser 

de l'eau de dim n-

imbre suffisant, et 
lea differentes poi- 
u encore détachés, 
les obligations im- 
t s pour des fins 
s de l’année 

tre obj' t se rappor- 
xiur construire le 

d auAience 
aie—le cons il de la 
e» t pa • le présent flé- 

endre et négo- 
la corporation de la 

iture*, portant intérêt 
nt (5 olo) par f-n jour 

eutmiile($t00,-

La supérieure et les Religieuses 
de Notre Dame de Charité, (Bon 
Pasteur,lotirent leurs plus sincères 
rernerciments aux Dames et Mes
sieurs

aider à la constructions de leur 
bâMsse pour les femmes destituées.

Voici les noms des personnes qui 
ont pris une part active dans cette 
œuvre de charité, lesquels méritent 

mention spéciale ainsi que les 
plus vifs rernerciments :

Mde de Donald, Mde Bagot, Mde 
Dufresne, Mlle Agnès Scott, Mlle 
A Moylan, Mlle Duhamel, M le 
Barrett, Mde L K arns, Dr de B - 
naid, Meres L W Scott, Fred G li 
nas, M M Eugène Belleau, Nap 
Matté, T Manou, M Brewer, et les 
Messieurs composant la bande de 
musique dont les noms sont trop 
nombreux pour être éunméres ici 

La supérieur et les religieuses 
présentent leu s plus respec'uense 
remercimen: au Révéreud Père J. 
B Balldiid, U M 1 D D pour le zele 
ml' t gabl- q ’il a déplooé pour 
procurer une une bande de musi 
qve pour celte occasion. Elles ne 
peuvent assez exprimer leur grati
tude à c* Rev Père qui s’est oé- 
voué avEC tant de bon 
boum œuvre.

l> produit de ce concert s’est 
élevé a $114. Les dépenses eta. t 
d- $5u, laissant une balance de $64 
qui a été reçue avec reconnaissance 
par les religieuses.

Kst i ar le pinàcnl donné qu'une assem
blée gcm-rale de.- Hecleurs propritti res des 
propriétés lui mob litres cotisées de la cité 
de (lull, aura lieu à l'endroit où ce const II 
tient ordinairement ses séances, à la t-alle 
Aubry, sur la rue Main, en U due cité de 
Hui1, jeud', I» onzième jour d avili pro
chain, à dix heures de 1 avant-midi sur lins 
de prendre en considération le H gl.mont 
No. 43, en vertu duquel le touseil de la 
ci lé de Hull est autorisé à négocier 
prunt de cent mi e ($100 000) piastres op- 
plicahle aux lin v y exprimée?, et pour ap
prouver ou ■ ésap,-iou er 11 dil ttégjement 
No 43, et po r dét rm ner si un poil sera 
tenu k cel effet ; 1 < tout conformé i.ent à 1s 
loi, et à des résolut on* lu consolide la 
ci é de Ru,1. passé-s à d-s sessions tenues 

ivoment les quatrième et tnizeme 
jours du n oi ■ de mars couiant.

Don ê en la di e c té de Hull, ce treiziè
me jiur du moi» de mars, mil huit ce t
quair-i vinst-neuf ..... .......

(Signé) J O- LA ERHIBHB,
Bec-Trésorier.

chetéce et «du i 
président du •
•hut la su' <■ i iptioi!
KXCAVATlONfS,”

l'armée
Les Bouillissions d vror.t J tre cnr/igistrées 

et déposée» à la polie avant Is J K UDI, Il 
A v RI |» I8H9, à - ldi

L'ouvrage à faire sera divisé en deux con
trais sépari s conform nient aux spécifict.- 
tioii» et condit oui uu<- l’on peut consulter 
en l«ls*' i la di-inarnle au hmeaii de l’aque
duc, maison des ponq es, au pont Pooley.

Un chèque aeceoté I .il | ayab.e A l'.,rdre 
jrier de Incité, jour la somn e do 

aguci chaque s.iumisiinn 
it et otte sum ms sera 

mmiieioii mire refu«e d'ac- 
ou le t inline a», une fois 

Le chètpir ser 
n'est | u» acceptée.

-s doivent être faites 
i m primée » fournies à cet ef* 
b ânes bien rempl », ilni-u 
tée comme irrégulières, 
n se n serve le droit d'ao^P* 

<> i de. x contrats *u 
et ne s'oblige p*s è 
i a c ne dessoumts-

>n d'égal même h Ottawa
r R. 8. Stsekhou e, dentiste, 
du collège de Howard, Boston, 
xmr la Province do Québec, 
ouvrir d’élégants ateliers de 
sur la rue Principale, à Hull, 
u bureau de Poste, où il se 
on.inudlement.

r.pp109 Hue Rideau et 17? Hue Spaiks l’A
DE I neclianc’t iule particulière

qui ont eu la bonté d’organi 
dernier concert donné pour Am dre le demi lot No. 26, rue Kl. Jo-DERNIERE HEURE ■••pli, arec maison, cuisine et était 

litre, cou litio ■ facdos. H'adri-s ••
M ’e M K. BKDAKf),

6i-2?-28 152 rue Ualhouû ).

r res ou va'ves etîeü1

p*yè<
Marseille en flammes

Paris, 26—Une dépêche de Mar
seille dit 
flammes, 
déjà 2,000,000 de francs.

Sir Thomas Vladstene
Londres, 26—Les funérailles de 

Sir Thomas Gladstone ont eu lieu 
samedi à Westminster. Le défunt 
était un tory de la vieille école. En 
1853 il vota, à Oxford, contre son 
frère à qui M. Pcrcival faisait de 
l’opposition.

Le français
Frederickton, 24— M J-eBillois, 

député df R ‘aiigouche, a demandé 
que les débats du parlement local 
fussent traduits en fiançais.

Cette proposition a excité le fana
tisme du Capital qui s’élève contre 
la langue française avec une intolé
rance de sectaire.

L'élection do Card « ell
Toronto, .6— ■<- juge Christie a 

accordé la demande de M. Smith, 
le pétitionnaire, dans la contestant)., 
de l’élection du comté de Cardwell, 
et a promis de sub-itituer le nom de 
Samuel Stubbs au sien, à condition 
que ce dern.er dépose en cour la 
comme de $1,000, d’ici à quatorz 
jours, comme dépôt. Le juge a 
aussi dit que si M. Stubbs cornent à 
cet arrangement, les $l,0U0 dépo
sées pas M Smilh, lui seront alors 
remises ; mais la question des frais 
a été réservée.

F. F. LEMIEUX A Vendre a bon Marcheil r-►inr, etc, Agent pou 
'drl.-mcut ei les D 

men ta publics, 
lu : 74J Rue Spaiks, Ottawa.

r la Cour que les quais sont en 
Les dommages dépassent •are, moulure®, 

t ires, cuir et
et chassis, bois 

chauf-siir
k Hoimuvn

38 rue Boeze.er, pies ilu ba s u du Canal

i ,,,Vrtes
uei

iluree de r<-tjb- r.
pour <haquu contra 
coi fnqu <- s le eoun 
ceplor le contrat 

» travaux comi 
ini» si a soumise 

Toutes les 
sur les fo 
f> t et iou» les 
elles eeront rt-je 

La corporator

me sou.
accepter la j lus tasse

Par ordre.
• R HT ê-URfKEK,

In g iveur de l'aquedw d’Uttawa 
eau de 1' nvt-iiieur de l'a pi Une,

Ottawa, 25 mars 1889

SVK emi

cité i

ri

Dk FIStilAULT
------DENII3T1
HUES KIUEAU et SUSSEX
------OTTAWA------

de bureau : de 9 à5 heures. ,

Ails aux Hêlelllers et nui 
Marchands de Liqueursres, lorsqu'ainsi émi- 

maire de a dite ci lé, 
; . ecrét .ir;-trésorier 
Sceau corporatif d$

ree seront faites ay- 
leg da .s vingt-cluq 
le leur émis i n au 
Montré 1, à Ottaw»; 
er* payable le pre- 
,i et du mois de no- 
aée aprè - leur dite 

llte Banque de

dite Dében 
t des dite p 
itérât, le»q 

s parle mare e 
re-trésorier de la 

ia e ron , ayables au 
e, et im . èdf-terneot 

annuel me .tiun.é à 
nd a dû, et e 
.vréd au sîcré

Je J. 01 vier Lafdrière, B'crétaire-Tréso- 
rlor .le la . its Hull, dans H distri-1 d Otta
wa, certifie que ce qui pié è ie eut une co
pie conforme du AègUm mt No. 43 *t de 
l a vis n y rapjortant, pas-é p r le conseil 
du la .lin cite de H 11. à une 
tenue le trcda.ème jo r de mars 

tic-vin t-n-uf. 
ce treize m 

J U

Tuu'os pi rsonnus désirant obtenir uih 
license d'hôtel ou de magasin, pour l'année 
commençant su 1er uni 1889, dev 
duire eurs d msn tes * l’ioiperteur event 
le 1er avril

derd1 i vi ngt- en 
i Isfioi.nain-,au NonveaifBrnnswlch ro .t pro-STCH, 435 raeWcllingtoa

> pour la vente des coisets lus 
r Yatiai et autres genres. 
orps conf iai)mé sur commande

m lée 
l boitml

car aucune demandepro ;bain, •
:eulée ai rés cette date, 
obtenir de- f rmulee de di-man- 

idresi-Mit à Hnspecu-ur à ton 
l’bô.el de ville tout les jours en- 
u e» ei m di.

ne sera act 
Un peut ( 

d- s en s'ad 
bureau à 
tre dix be

Que cent qua 
Donné ira 1889.

i. LaKKRRTERK,
8ee -Trèslit vim me

COLLINS A.rïï.Z Mo JOHN O’IUEI.LY
Inspicleur.u- nt complet d’articles de mode 

pi ix, 51 v rue Welimgton, Ottawa
Qu 

de..
tu-r,
s-aii-

Ue feue prêtre vole des monlr. ■

ae 1 m Aqueduc d'OttawaPiïES, Fi>ÜS, FlïiiS,
A IOClH-»l(|('i rt loj.io.iit 

coin des rue.- Wate e; (.umberlaud, acli - 
eilemcnt occupé par M. E. Rob t.ille Bon 
coin de commerc-.

Les peraonuet deelremtee
de ae procurer un iac portatif (sat 
chel) a ban marche, doivent aller 
ciit-z Harwood et Lecourt, 618 rue 
Sussex.

Balni
Hue AiberL
A.M. à 3 hr» I' M. M 
brs KM. à II hra I M.

Per v n rann Heu, seulement 
OU le gall .n impend, chea CHAltLK- 

FttKRKS, 121

^Drs. Potter A Hldd, SM, ree WelMeir-

An* veyageur* de commerce
Avant de donner vos ordres, allez à 
la Manufacture de Valises 
vo is procurer une jolie et 
valise pour échantillon», 518, rue 
Sussex

—Le clef de Ciel ee trouve 
ear psrel le* sSMrw de.

trf à Ct tie Ottawa. 18 mars l‘89r On l’arrête » Toronto
NounilMlona pour ferronao» 

rl», iii/hu> en plomb, 
oiitrutm .n i-ulvre, 

i iijmn • m fonte, 
borne-fnntnlae».

l VO THS 1-AIN,
««s, à la Boni
opridUure.

-R U B DALHOUSIB—216

T ARIAS, PA1.1 Un
anger.e Union. &Lundi aprè -midi, un ho mue ha

billé d’une soutan sv présentait au 
magasin de b.joineries de M. Mac 
Miilan, rue Rideau, Ottawa, et 
demandait au commis de lui appor 
ter, le soir à 6 heures au collège 
d’Ottawa, une certaine quantité ae 
montres en or dont il disait vouloir 
faire 1 acquisition.

Le commis, M Jo eph Tremb ay, 
se rendit le soir au collège a’Otta
wa, où il rencontra son acheteur 
cou v. r^ant avec d’autres Pètes du 
collège. Il lui remit les montre*, 
efl’acheteur lui donna en échange 
un chèque pour une somme de $60 J, 
signé R D Foley,disant que le p ocu- 
reur du collège étant en ce moment 
occupé, il devait attendre après le 
souper pour lui faire voir les mon
tres, choisir celles qui convien
draient, et ensuite le payer en ar
gent sonnant,

M Tremblay laissa les montres 
disant qu’:l reviendrait à huit heu- 

11 revint en effet, mais quand 
il demanda M Foley, on lui répon
dit que M. Foley s’était absenté 
après le souper, et qu’il était proba
blement allé au presbytère St Pa 
trick.

M. Foley s’était donné comme un 
prêtre venant de Troy, N. Y.

Le commis dit qu'il reviendrait 
le lendemain, mais le lendemain, 
le prétendu M. Foley n’avait pas | ENTREE : IO CBNTINS

fil?.’ï r
ti ou t rusé» vu

K4

Sctloii dii Chem'a de fer entre 
Annaptlis et Dlgby

bureau du soussigné des 
d-H-téei à John U. Ro

>st-es ai.

^V recevra auHN KE-iRiGAN
LOMBIER SANITAIRE 
ent recotnman le pour le posage 
» appareils de chauffage.

Rue LYON, OTTAWA

rélevé sur les 
et il est j ar le 

e les revenue du dit 
in i mill ($5000>piaa- 
pniero-ut_de l'intérêt 
es Débentures, dans 
de et après 1 émission 
ires, jusqu’à pleine

rnisaiorin a 
ési'lc t du de aqueduc* et 

au bureau d - poste 
av»» le JKUDI, 11 
irnir au département 

les

devant
d m- nt enrégi 
a VH IL I 89 (io.ir four 
d » l'aqueduc | e dant l aui 
fer on ne ie» tuya x en plomb, ouvrages en 
eu vr , luyaux en fonte, bora -fontaines, 
ouvr g( » en fonte, valv-s. ne., dont le dé- 
part-ment pourra ar. ir besoin.

Ou petit voir e» siétilicaiione et eu „ 
t ou a du contrat en s a dre saut au bureau 
de l’aqneduo, mai»»:i de po apes, sa pont 
Pool y la corporation se réseï - e It a roll 
d'accorder le contrat d u 
rérne11 à une ee ffe per-« 
p«h A acc- ter la plue b 
soumissions.

Chaque » .umm ssios doit être accomp*g- 
n d un chèque . cc<-|<té par une I atiqu*, fai 
payable à 1 o dre du trèeoiier de a cité, et 
ént»l & nu 
mission, 
mssionnai
lors#(u il en sera requis. 
n’est pa* acceptée le cbdqu 

Toutes les eoumisiio-i- d 
les form les 

mande, et pécil 
reouis’ et élie n

dépnasDEVANT LE MAliloTnlT DE POLICE
ci-d<Prêwldeeee de M. 0*0 ara.

Jane Storey, ivre, cause ajournée 
à demain.

Mos-s Nolan, assaut, $1 d’amende 
et $1 dt frais.

Isaïe Verdun, tenant un langage 
insultant,$2 da uiende et $1 de liais

n Turc* d’Otlmwa. 20
berl. Dames admises de acouran e10 hrs 

Mtseieors admis de 3
d0»1*! flou u» f selon pour lu eouelfueM«»n

RBt .BVRA au dé art*mant d » th-;-

qu’à midi

-ci(
i a* le présent Lègle- 
v le i achat des dites 
i aace, à même lis 

d- Hull un fonds d a- 
mille ($2000) piseires 
e deux n ii a (»» 0) 
ment . ayée en re les

met
Déb

J. STEWAKT
ir provincial et ingénieur civil, 
dedans de la pharmacie Jtiac- 
t nie WKLLIN

ne de i-r aux, Ol aw», 
e-i soumis or1*88 “'i

au soussigné et f-ortnul 
is suicr.ption “ Konml si -n jKiur section 
de ciiemi < de fer entre Anna poli» et Cdgby” 
p nr (>rtai ,s tri vaux de constru :Uon è 
faire.

Les ; 1 ns et spécifie tionc peuvent être 
vu» au bureau de l'ing ni"ui en cfi r des 
them lh de fer du gouv-inieinm', Ottaw i, 
où la to mile des sourns-ioris p<- it ère 
ob.enue le et apres jeudi, le 28 mars 
tou Sût.

Les sou mi si ms doivent être faites sur 
les formule imprimées fournies.

Par ordre,
A. P. BUADLEY,

Sec ét iire.
Département dos ch'-m ns di fer et canaux, 

Ottawa, 9 mars 1889

•ï. ndi-Aeetdnl de

Toronto. 26—Un accident e.-t ar
rivé sur la voie ferrée du Grand 
Tronc à S'.ratford, Ont. Thomas 
Welsh, âgé de 76 ans, y a été tué.

Au pêelleecter pear 14 ms

Montréal, '26-1» juge Church a 
condamné McGrath, le meurtrier de 
Holden, à 14 ans de pénitencier.

Moxxaelflueur Taché

Montréal, 26-Sa Grandeur Mgr 
Taché, archevêque de St. Boniface, 

tir demain soir 
Manitoba. La 

prélat laisse 
Mgr Taché est

$1 00
BO.S ei rue Unleau.

UN, Ottawa.
SB n seul (Ot oj épa-

Z1ER HcLËlN à DLAN-’ilRT •rovince d 
par loi, et reste! a 
du dit trésorier de 

§ q i accroîtront 
s.il arrivée au 

0) piast-es 
itures ci de: 
e fonds d’a

aise ul aucune

INSTITUT - CANADIENAVOCATS
ro» Froesrenr», Aarents Psi le 
aires. Notaire», Etc.. Etc.
. RUE ELGIN, OTTAWA. 
(Devant le Russell)..

ChQue
et te p

inq nour cent du monta it >le la eou- 
#Je cli/ique s-ra cunfi qné ti le sou 
re ref.»» d'exécuter le contrat 

Si la so missioa

CERCLE DES FAMILLES
nt, et s mt par les 
réa sur les fonde gé- 
Hull, et de la cor- oivent être fait»»

i imprimOea fo irnies sur «fe- 
fier le pr x de chaque article 

ipagnées du c -èque re-
r-"jetées comme irrégu-

DIMâNCHE PROCHU.V le
31 mars, à 8 hrs p.m., aura lieu la 
cinquième séance du Cours Littéraire de 
l’inst tut.

1»l MMil«BBeal I* 
rlble» éyreuv* ê leWMM, pm 
le» wa «Mt blrm m préparer a 
sell trap U«r*. 
rince et bijMi »

FELLE INVENTION se propose de par 
pour retourner à 
santé du vénérable 
beaucoup à désirer 
arrivé ici malade, dans les derniers 
jours de dècembie, et il retourne 
malade à la fin de mars.

La compagnie du chemin de fer 
du Pacifique, qui a toujo 
gné un grand respect à Mgr l’arche
vêque de St. Boniface, mot sponta

contracté fera et est 
a: nt affecté aux fias

endre da»an

•let-bee, pMirlenael
ISSOiw ,^i , ou ebes seront

req 
q 1

rm H. H. N.
Confèrence sur^le «ravoll et le classe

lions ju- 
psr le con
duites de 

m ciiaoie-, les sonpa- 
r.*e fou laines en nom- 
el er ou raccorder les 
; ses tuyau à l'eau 
-neuf milia vingt-neuf 
6t quatre vingt d<

Po lié es.•es direc Par srdre 
KOHKRT8URT7 

Ingénieur de I Aqueduc d’i 
t'fngéni ur de I Aqueduc, 

Ottawa, 26 mars 1889

TOUJOURS EN MAGASIN,
TOUTES SOHTES DE

SAUCI SSES ET BOUDINS
Eu ar*» e4 eu flêtull ehee

CHARLES MICHON,
Etal No. 3, Marché By.

REVD P. FILLATRE KM,
d'Otpuqne âge

Uarwodd et
: * de hêtre ont été eeléee par na 
1 heure» de tempe. De» certaine» 
i ont »clé de S à 6 corde» chaque 
"exactement*’ ce dont chaque fer- 
ition a beeoln. Le premier ordre 
lUluage voa» aeenrera l’*qence. Paa 
yer, aone fahrlqnon» dans le 
rvt, pour s voir le Catalogne 111a 
.TIS à tons. •LDIve aawi 
» PIS U. Caul

Valine*
faites sur

or em
re par

Lecourt, mamifacturiera de valises, 
518 rue Sussex.

Achetas le petiu 4e Term Will

5S Bureau de

Comme à l’ordinaire, il y aura chant et 
musique.uis témoi-

PINUS PINUdr pUstree ($29029 92)' 
cents; «mal la

K

è



.MiCBOKbDt il MAÎtS 1880

Essayez la SAVAR1NALe chef d'O'chestre, arrondissant 
Je bras pour é ever au-dessus de sa 
tête le Lâ'.on d’ébène, ins ge de ia 
souveraineté, venait de frapper ma 
jestueusement dans l’air les premi
ères mesures de l’ouverture.

—Williams, dit Robert en se pen
chant vers son ami qi i s’asseyait.
Vous connaissez donc cette dame 
plus intimement que vous ne - vou
liez le dire '!

— Quelle dame ‘l
—La dame du balcon de gauche, 

parbleu !
—Ah ! la duchesse de Sandoval ?
—Oui.
—Eh bien ! je vous ai dit effecti

vement que je la connaissais.
—D’abord, mais vous aviez tem

péré cette affirmation eu ajoutant : 
fort peu.

—Mon Dieu, mon cher Robert, 
j’ai eu l’honneur de rencontrer la 
duchesie quatre fois en ma vie, y 
compris ce soir.

Quatre fois seulement ?
—Ras une de plus.
—Vous lui avez donc été présenté 

depuis peu ?
—Je ne lui ai jamais été présenté 

Nous nous sommes rencontrés et 
je me suis présenté moi même.

—Qu’est-cs donc que cette femme 
alors ? demanda le chef d’escadron 
avec étonnement

—C’est une grande dame une 
ires grande dame, mon cher, et qui 
plus est, une femme de beaucoup 
de cœur et d’énormément d’esprit.

—Mai?, vous savez que j’étais 
dans la loge du maréchal de M*’*
M”*pendaut que vous pétiez dans 
celle de la duchesse !

—Sans doute.
—.le n’ai donc commis aucune 

indiscrétion volontaire en m’a per
cevant de ce qui se passait dans la t 
loge voisine.

—Et qui Honge à^vous reprocher NuccnrHale* Ni». îtttil line Onui-
cela ?

rasa
Rem t de Infaillible contre 

le» r.rtt
N’employes que la Havarlna. pulsnant i 

deairueieur dee vers. or Toronto.;
N’umploypz que le PIN BOliGK contre __ 

Bronchite, la Toux, lea hhumf». Plus 
iX, plus de rhumes 
du PIN ROUGE.

depuis la décou-

PHARMACIE v SAVARD
Agent de* célèbre» Lunettes de Frank 

Lazarus. Prescription» de» médecins et re- 
s de Famille soigneusement lempliea

Coin des rues CUrenee et Dalhousle

Ere n,
PRE5X&TB&A»wamtroa nuez

WAREHOUSE & OrVlCHTBoor i« Figure, les Mains, la Peau et 
■ le Teint en general. TORCESTO.

Crème de Miel
et d'Amende de Hinds, Gelée 

de Concombres et des Roses de Muloderma.
Un assortiment complet et nouveau des ar

ticles de toile t-j ci-dessus ve
nant d'être reçu, Solution d’Antipyrine

CHIMISTE ET DROGUISTE

TROUETTE75-RUE SPA -tKS-75 d.e
CONTRE

Migraine», Man.r de Tête, Névralgies 
Coligne». Asthme, Kmph gsême, limit te 
JShnmatisme, Sidatique et DOULEURS en général.

d'exiger t ASTiPVMXK de TROt KTTE
Vente en Gros à Paris, B. MAZIER, Pharma, 264, boni1 Voltaire

Depositaire à Ottawa : D' F X VALADE 
Ed. MORIN A C*. A Montréal ; LAVIOL

KT DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES

ur médecin* et famillesPrescription po 
préparées avec soin

Communication téléphonique

-i
A Québec : D' ETTEA NELSON

Les Peintures préparées de 
Howe, pures et sans égales 
da^s le monde. »

intéressante découverte btmue

PARFUMS ESS.0RIZA SOUOIHÊS
Fabriquées par

WM. HOWE
PRÉSENTÉS SOUS FORME DE CRIIONS (12 ODEURS DÉLICIEUSES)

Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer
(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

Zi. LEGRAND, Fournisseur de la Cour de Russie
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

Se vendent dans toutes les principales Parfumeries, Phei'* et Drogueries du Monde.
ENVOI FRANCO DE PARIS DU CATALOGUE ILLUSTRE

Fabricant de Blanc de Plomb 
et Peintures en couleur.

ll»e Rulean,

hcrlaud.
lih bien, continua Monsieur de 

Monmac à la façon dont la du- ! AVIS SPECIAL ooooo eoooooo ♦ ooooo

UNIMENT GÉNEAUo
3 ES ANS DE SUCCÈS Q

lchease de Sandoval vous a accuielli i 
et à la manière dont vous lui avez 
parlé, sans que je pusse entendre 
vos paroles, j’amais juré que vous j 
la connaissit z depuis longtemps.

—Vous êtes 'un excellent obser
vateur, mon cher commandant, et 
vous avez devine juste La preuve 
c’est qu’il y a six ans que je connais 
la duchesse.

—Comment six ans ! s'écria Ro
bert dont l’étonnement fut tel qu’il 
provoqua un éclat de voix étouffé 
aussitôt sous les Chut ! du parterre. 
Six ans ! répéta t il, mais vous 
venez de me dire que vous l’aviez 
vue seulement quatre fois...

— Y compris ce soir, répondit 
Williams, et je maintiens mon dire i 
J’ajouterai seulement que ces j 
quatre fois se^trouvaient éparpilles 
dans le cours de six années. La pn- 
iniére, il est vrai me donna l’occa
sion de passer quelques jours au. 
prés de la ducli isse...

—Oh ! s'il en est ainsi ! dit Ro
bert eu souriant.

—Ne préjugez pas ! la duches.-e 
ne peut même pas être soupç innée, 
répondit vivement sir Williams.

—Et la seconde ?
—La seconde î J’eus à peine le 

temps de lui dire trois mots. La 
troisième, nous restâmes quelques 
heures ensemble en présence d’un 
danger fort sérieux, ma foi. Enfin, 
il y a seize mois que je n’avais pas 
rencontré madame de Sandoval 
lorsque vous me l'avez fait aperce
voir ce soir ce qui m’a donner l’oc- 
cation de causer-avec elle une qua
trième fois.

Qui se prolongea autant que la 
première.

—Roberts vous trompez dans 
vos suppositions. La première fois 
que je vis la duchesse, si j’ai passai 
quelques jours en sa compagnie, 
c’est que nous voyagions tous deux 
en ayant le même but pour térme 
de notre voyage.

—Ne vous fâch z pas, Williams. 
Je n’ai nullement l’intention de 
toucher à la réputation de cette 
dame, mais si je souris en vous 
écoutant, c’est qu’il me semble sin
gulier que vous vous connaissiez 
tous deux aussi bien pour vous être 
rencontrés aussi peu.

—C’est qu’il y a une chose que 
vous ignorez.

—Laquelle ?
—Je vais vous expliquer cela 

pendunt que ces demoiselles dan
sent la fameuse 7i/rolienne. Avant 
ce jour, je n’avais, il est vrai, ren
contré que trois fois la duchesse de 
Sandoval, mais chacune de ces trois 
fois avait tait évènement dans ma 
vie et si j’existe encore, ce n’est cer
tainement qu’à ces trois rencontres 
que je le dois4 si tant est que l’on 
doive quelque chose a qui nous 
empêche de mourir.

A continuer.

- Ayant iKin^nagè il.tn* un
Ibc

i dru i.ion assortiment dom £ rare arts* & sw»nniren renommés ; éleveur* , entrât tiraru, 
ha ran, etc.

Guérison rapide et sûre des lloiterie*. Fou - a 
lure*, Ecart*, Molette». tensiyonn, Kngor- Q 
guments des jambes, Suros, Kparvms. etc. Révulsif! 
et Hésolulif Infaillible et sans rival dans les 
y inert. Catarrhen, llronehitett, Inflammatii 

des Poumons, du Foie, des Intestins, i,tenré*ie*, Hydrophiles, Reten
tions d’Urlne, lièvres typhoïdes, etc.

Pansement a la main, eu 3 et 4 minutes, sans couper le poil.

IMonuments en Mar 
| lire et tiranll aux 

prix doutants.

aflnd'é pargner les frai « de 
tranai-ort. Les personnes 
qu| défirent dos monu
ments trouveront avanta
geux do venir me faire 
une visite.

Atelier de Marble et Orault de la Cité

R. BROWN, Prop. 26 rue York

0

ii1

A DÉPÔTS : Paris, MESTIVIER A G'», 275, rue Saint-Honoré 
▼ IIONtBÉAL : LAVIOLETTE A NELSON. - QUÉBEC: ED. MORIN A Ci..
Q St-HYACINTHE, OTTAWA, KT PRINCIPALES PHARMACIES DU CANADA.
èO€KH>€KKHHH)OOé€KH>00€HK)€}Oii

8
MODES DU PRINTEMPS

DE BUTTERICK

MAINTENANT:-: REÇUES

Délincateurs, catalogues, et 
feuilles des modes Européen
nes et Américaines de Butter- 
ick maintenant en vente

Chez ACKROYD
DEMENAGE AU NUMERO

134 RUE SPARKS Ottawa

10 010 ROULEAUX DE TAPISSERIE
De tout choix, doivent être vendus d’ici au 

15 MAI. l'rlx depuis 4 cent?
------en montant.-------

5 pour cent d escompte au comptant JULIEN A CIE 
Plombiers, Poseurs d’Appareils à Gaz 

à l’Eau Chaude et à la Vapeur
(basse et haute pression).

F.TAM.ISSEMEXT DE TAILLEUR

Habillements de messieurs faits et répa
rés. Satisfaction garantie.

A. DAOUST, tailleur,
No. 18 rue Nicholas, Ottawa.

ce qui la met la meilleure 
clié de 'a vi le. Tapisserie 

posée pour ÎO OENTINfr le rouleau.

les ouvrages sont exécutés sous 
notre direction.

Les ordres sont remplis aveu prompt i

ToU«iiJe possède les plus beaux pap ers de 
du Canada et des Etats-Unis. Gr 

assortiment de papiers doiés depuis 25 cents 
le rouleau, et bordures depuis 5 etn s la 

J'invite le public à venir me faire

T E SOUSSIGNE a ouvert un nouvea 
J-J magasin de Nouveautés et de Tail
leur au numéro 88j, rue Lyon et est pre- 
~ re à vendre à bien bon marché et à don- 

HAtisfucliou à tous.

JULIEN A GIE,
4f>6 rue Sussex.

une visite.
Wm. B. BRADLEY,

88J rue Lyon.Peinture de toutes Sortes DOMINION FLOUR STORE
TOUJOURS EN MAINS. TAPIS ! TAPISJ. F. BELANGER La place où vous pouvez acheter A meilleur 

marché toute* eepécea de grain, farine etc

THOMAS GORMAN
PHOPRI.T AIR.

36, Carre du Marche By. 36

297 rue Hurla «t 428 rue Coopir Prélarts-
Sommiers plastiques,

Mattelats.
Voitures d'Enlants.

Chaises de repos et solas
119 KUE RIDEAU

LAURENT DUHAMEL Vou* pouvez vous procurer toute* ces mar
chandises pur petite vereemente à la semaine

KT AL D.—MARCHE BV.

W. DAVIS
222 KUE WELLINGTON.

. des meilleures vian- 
wa. En gros et en

Assortiment complet 
les du marché d’Ülta’ 
letail : mouton, porc, saucisses, etc Comme 
-ar l« \ as'-é. M Duhamel su fera un devoir 
e Mtisfaire les pratiques qui 

i en l'honorer du leur bienveillPour Dames voudront 
uni tatro- 

87-88
lui Peintres tl au Millie ea Général

1 12
Tapisseries, Peintures, Huiles, etc.

LOYEft & CIE
Nouveau Magasin d'Epiceries

25cts 25cts 2-Scts 
CHAS. J. BOTT,

Je powe le* gruidei vitre*
(Plate GlaïuO

K8TIMAH0NS FOURNIES SUR DEMAND
No 226. RUE DALHOUSIE 

Coin de In rue de l'Efll**, Vitae JOHN SHEPHERD 
237 Rue Rideau, OttawaM. Loyer tient constamment à son magasin tout 

ce qui constitue la ligne d’épicenes dans ses moin
dre* détails II espère par *a Prompte attention 
et *a courtoisie envers le publie, mériter une 
large par. du paronage. ai 11 87-1*

FERRONNERIES
M. J. & P. GUIU-ET

, L'une de* plue ancienne* maisons com mer- 
cla|e* do la vallée de l'Ottawa et de* mieux 
qualifléei sou* le rapport de* bas prix de la 
localité de* article# otforta en vente;

KPICEBIES
Coin des Ruee York et Cumberland

OTTAWA
N. LANDRY

Plombier SanitaireMcDougall & Cuzner
Enseigne de la groesefTarrtère POShlL R’LPAMLSaillZ Nouvelle Boulangerie.Et <t Eau Chaude, Etc.

128 RIE Kl DK Al. RTÎAWA
PRIX MODERES

— MAGASINS:.—
Pain et gâteaux faite pour famine», f 
confiseries à bon marché au No. 397 
Ding ton.

RUE SUSSEX ET DUKE, CHAUDIERE
23-Ü-87-S8. wèiPim P Ppises.i\t».

A vis aux Consommateurs
Les PRODUITS de la

Parfumerie Oriza L. LEGRAND
307, rue St-Honoré, à PARIS

Tilt me: ORIZA-OIL* ESS. ORIZA* ORIZA-LACTÉ * CRÈME-ORIZA 
ORIZA VELOUTÉ*ORIZA-TONICA*ORIZAL!NE*SAVON-ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA
pour vivre sur letir réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne se 
laissent pas tromper.

Lit VÉRITABLES PRODUITS sa VENDENT dans toutes les MAISONS HONORABLES de PARFUMERIE et DROGUERIE 
Envol franco de Paria du Catalogue illustré
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TROIS DUELS
PAR A PENCADU.

II
LA LOGE DE HA LC0 1 DE GAUCHE

Suite
Donnez l'ordre qu’on l’introduise 

près de vous à quelqu’lieure qu’elle, 
vienne et sans lui demander soi
nom........Maintenant partez vite e

' ne me path z plus de la soirée.
J’obéis aveuglement ! répondit 

Sir Williams en pressant dans la 
la petite main que lui teo-sienne 

dait Régmie.
Puis, la joie dans les regards, il 

s’élança hors de la loge.

Ill
DANS LE COI LOIR.

Au moment où sir Williams re
fermait la porte de la loge, il se 
trouva face à face av<c le grave 
personnage qui ncompagnait Ré
gine et qui, depuis quelques mi
nutes, se promenait dans le couloir 

de gauche.
—Don Paquo de Sandoval ! dit 

sir Williams en s’inclinant avec 
peu railleuse.

—Sir Wil.iams ! mes pressenti
ments ne me trompent jamais. 
Depuis trois jours je m’attendais à 
l’honneur de vous rencontrer, dit 
froidement don Paquo.

—L’honneur est pour moi, mon
sieur répondit le lord.

—A propos, êtes-vous parfaite
ment remis ur votre blessure ?

— De laquelle ?
— La dernière.
-Complètement «t je vous re

mercie de l’intérêt que vous prenez 
à ma santé.

—Ne me remerciez pas. J’agis en 
ég< ï'te en vous Lisant cette quei- 
t on. Vous êles à Pari? pour quel
ques mois ?

Je n’en sais rien.
Serez-vous a.-s- z lou p;ur me 

donner votre adicise ?
Avenue de Chateaubriant, ! ..
—Et vous êles chez vous ?
—Tous les matins.
—En ce cas vous me permet r- z 

d’aller vous rendre visite ?
—J’aurai l’onneur de vous rece

voir aussi souvent que vous vou
drez bien vous présenter ch z moi.

-Peut-être me présenterais-je à 
une heure trop matinale.

—Quelle que soit celle heure je 
serai toujou:s visible pour vous.

—Eh bien si vous le permettez 
encore, ce dont je ne doute pas, 
c ir votre obligeance est au-d ssus 
de tous éloges, je vais vous fixer le 
jour de cette visite.

—A vos ordre?.
—Demain.
—Demain, soit.
—A sept heures du matin.
—J’aurai l’honneur de vous at

tendre.

une politesse un

—Nous irons faire une prome- 
ade du côté de Meudon, j’ai acheté 

hier une paiie de chevaux sur le 
compte desquels je désirerais vive
ment avoir votre opinion.

—Nous les jugeions ensemble.
—A propo-, je dois vous prévenir 

que le marquis de Las Amarillas 
est également à Paris. C’est mon 
ami intime, vous le savez, et il ne 
me quitte jamais. Sa présence ne 
tous sera pas désagréable ?

—En auc me façon, et puisque 
noui agissons sans cérémonies, je 
vous préviens également que vous 
trouveu z piès de moi un fort ga 
lant horame, M. de Montnac, chef
d’escadrcn d’état major ; vous me 
permettrez de vous le présenter ?

A demain—Bien volontiers.
alors ?

—A demain, don Paquo.
—Encore un mot, je vous prie.
—A vos ordres.
Ayez doue l’uxtiême obligeance 

de faire mettre dans la voiture la 
môme paire d’épées que celle dont 
nous sommes servis la dernière 
fois...si loutt fois cela ne vous con- 
trairie pas.

—Rien de plus facUe.
—Vous êtes un homme charmant 

sir William», et pour lequel je 
ressens une affection réoll«=».

—Vous mo comblez, don Paquo :
—Au revoir, mylord.
—A demain moi: - . v. le duc.
Les deux hommes se saluèrent 

profondément et se séparèrent : 
don Paquo de Sandoval pour entrer 
dans la loge où l’attendait Régine 
sir Williams pour regagner sa siale 
à l’orchestre.

IV
LE TROISIEME ACTE.

Robert avait déjà répris place et 
comme chacun sait que le corps de 
ballet tient une partie notable de 
la scène durant le troisième acte de 
Guillaume-Tell, le petit coin de 
droite était envahi parses locataires 
habituels.
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Cadres d'ouvertures, Portes, Jalousies, Moulures, Bois pour plancher, Bois à 
lambrisser, Meubles, etc., etc.

Boit de charpente préparé constamment en mains.
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Télégrammes
Mart de John

Londr« s, 27— Joi 
murt la nuit dernière 
Il était depuis longte 
qu’il s’est éteint comi 
mail paisiblement. I 
et ses trois filles était 
son lit de mort.

Ameublements de SALON, de SrVLLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

-------- et tous les PRIX, chez---------

HARMS & CAMPBELL 'John Br Ig

Londres, 22—A la 
communes M. Smith, 
de la Trésorerie, s’dst 
vive émotion pour an 
de John Bright. Il a 
loge du déf1Cette ancienne et honorable maison de meubles, d’Ottawa 

est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua
lité des articles qu’elle vend.

regret de u’avoir pu 
’à veut 
Gladsti 

d’être nrêsent et de s’;
M. Morley a reine 

au nom du parti libéi

paroles jusqu 
donner à M.

lO Pour Cent (le Réduction sur tout Achat ârgeat Comptant John Brigrht et 1

Londres, 27—L'Uni 
à propos de la moi 
“ Devant cette tombe 
lande oubliera tous st 
Bright, pour ne se ra 
services éminents q 
lorsque son cœur été 
esprit lucide et son é 
sisiible. Le ventabl 
mort il y a trois ans.”

John Bright h We-
Londres, 27—Johu 

entei ré à l’abbaye de 
Les cloches de toutes 
Londres ont sonné le 
d’hui à l’occasion d» s

Les fenêtres du Ref 
été fermées.

HARKIS & CAMPBELL
foin des rues O'Connor et Queen. (Près du la rue Sparks)

avis: s&SHm=E-2 patins '
Chez TH08. BIRKETT, 116 Rue Rideau

Mort
Londres27 -Le duc 

harn et Chandos est i 
Richard Plantagei 

duc de Bu* kioghatr 
était âgé de 6ti ans. 1 
président d i conseil 
crétaire pour le» cûioi 
gouverneur de Madra 

Son héritier Wm. 
tou est âgé de 42 ans, 
ment l’héritier préson 
de pairie du comte de

le Herbert de

Londres, 26—Le ci 
de Bismarck a diné, i 
Salisbury et lord Hart 
entretien s’est prolouj 
minuit.

Londres, 
assez grave eutre M. N 
taire de l’Intérieur, et 
secrétaire 
nu à la su 
rent qu’iis ont tenu 
a la chambre des < 
propos de l’affaire Pig 

On pense que M. â 
obligé de se retirer 
pourvu d’un piste civi 
moins qu’il ne soit app

P.8.—.1,000 paire* de Patina de ton* prix et <le tou L'a 
voyez pm

s les HTHiideurs; 
vuua-mômca.

1,000 Clochot es iTS1-?-

MMFAdlRE DE MITRES 
ROYALE

S. LEVEILLE
l

lisrÊ
PROPRIETAIRE.

I-eNou* dé»iron* Informer le public que noua 
S D. THOMPSON, dan* la branehe rie Carrosserie, plus 
Sulkeya, etc Etant arrivant de Clrcago et de* autres ville 
de grande» connaissances dans not étai, nou* son 
faction. Nos ouvriers sont tous des pins habiles 
matér'aux employés sont a ssl les meilleure que l'on 

Attention spéciale et prompte à toute* command 
en pratique dans toutes lea bra iches de répétions.

avons fait l’acqulslt on du 
spécialement 

les américaines nous avo 
garantir eut

po-te d'affaires de 
Voitures Légère*,

reçtkm ; leset travaillent sous 
puisse se procurer et nos 
es, tel est le sy tème qua nou» m.ttoaa

Mathews et Ba
27-Uü56 RUE DALY - ■ 19 ET 21 RUE STEWART

pour l’irlan 
île du lang

COMPAGNIE MANUFACTURIERE VE

E. B. EDDY
LLIMITÉE]

ETABLIE EN L'ANNEE 1854. INC0RP0REECEN L'ANNEE 1883?
IMJ. XJ'XjXj* P

IHANIJFAC FUitlEKS et MARCHANDS en GROS J

rie.
La reine Vietorl» et la r

San Sèbabtian, 27—I 
torie, accompagnée du 
la princesse Henri d 
s’est rencontrée aujoui 
reine Christine.Bois de Charpente, Portes

Chassis, Jalousies, Moulures, Ouvrages de Maisons, Btc.
Seaux, Baquets, Planches à Laver, Boîtes et Caisses d'Emballage.

ALLUMETTES, “TELEGRAPHE" de Première Qualité.

Tonies les rue? était 
et la reine V ictoria a i 
sement acclamée sur s

L/boepitalUé 4a

CoDstautmople, 26— 
ordonne la constructic 
que spéc al à Yldiz, \ 
deuce de l'Empe 
pour la visite qu’il doi 
à Constantinople.

Les mariages g
Athènes, 26—L’asseï 

nale a voté une dotatit 
a *la princesse Alexai 
fiancée au grand duc I
drovitch.

Fl e a éga ement vol 
de *100.000 pour bâ: 
pour la residence du d 
héntier de la couroi 
épouser, cette été, la i 
uhie de Prusse.

Fouirores a Réduction
Grandes réduction dans les

Casques en Loutre, Mouton 
de Perse, Seal, 

Castor, Etc
Fsllerhes, Dolmans, Boas, (te Etc

j-j

ï P°aux de bufQes, de chèvre, 
loups-cerviers, etj, chez

JOSEPH COTE Washington, 27—1 
Harrison a soumis i 
nominations suivantes 
du WUonsin, pour i 
au Pérou ; George B 
Massachusetts, pour i 
au Portugal i Robert 

pour être 
Murat I

MANCHON NIER
114 RTE RIDEAU, OTTAW*-

SALX.XS DE VARIETES de l’Illinois,
Angleterre ;
VOhiO, pour êire mion 
magne ; Allen Thornd 
New-York, pour être 
Rucsie ; Patrick Egal 
ka, pour être miuisti 
Thomas Ryan, du I 
être ministre i Mexico.

Secrelolree, B'bM.lke4s»jCksl««i»rçsüles1eiisJ»e.d,etnSe
* courtier, SoliT^. Vsesnu, IIK Sept" de seconde 

Toile* «e lenelrea es rouleaux, Kldeuox 
Miroirs, enflu tout ce lu’ll font pour atenbl

632 & 634 RUE SUSSEX, JOSEPH BOYOEfZ
N.B Poêles de toutes sorte*.

er une tusk.ou.
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